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llirN·tem· - ProJll'iétair<•: G. Priml 

QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 
- - - - -

A~:'f :1~~~~r:~~'.:'e 1 M. von Ribbentrop arriver a-t- il à L_on-
1

Jamais I~ moral .~es, Ethiopiens ne fut 
~;r,ft;;:fj.~~#ff: 'dres avant_ le départ ~e M. fland1n? ~:::~:~~~~.,,~~i!::~!~~~.~~~~~~::::~·~ 
""d-~~~11:,k ~ai~iu;,. VLe a.:tr;: l"E~:u: M. Hitler veut scinder l'Europe en deux parties va.n.J. (.'o. 157), Ir nmus IPiU le nu-- àif/•CUe toute/ois, étant donné Que le$ 
~- ' l d " tue de la PreMC et de Je. •?I<>pai:ande : Utbrts d cette armée aont en pletne mu .,.,..., tr l'aérodrrome au nu ieu accw. . "d' • l d" b. d b" ........ Le minis.tire des affaaee 'tran~èr t.lre prise en cons1 eration si. l'Allema. fièrent ce rô e a1 itre en vertu ua Le maréchal Bado&lio têléarrap 1e : 'h1et"te et rt/lueri.t en groupC8 dé8ordon-

n1a ons de l'a.ssist~c.e. du Reich a aidTessê hier fie téléRriimn1e 1 gne re:connaît les principes de la Ligue~ ,quetl nous sommes réunâs ici. Ces rôles La situation est lnchanaee \U' les 1,c 1:1: vers le Sud. 

La situation internationale van.• au eccrétaire Rénéral de la So. qu'elle vient justement de violer. Le•l "°m c !u1 do médiatw.r daM i- d,ffé- deux fronta. Par &uite de la destruction des cen· 
c;été des ations. M. Avenol. à Lon· propositions de M. Hitler signifient l'or- tends mtematJ.onaux, et <:<:lui de guant Front du Nord 

1 
trea .de f~urniturea et de vivres des A 

~-~ 1 drres : itanisation drune coalition anti·M>viéti - de la sécurité. Dain les débats Qui &e '- ...r. bywns, a la at1ite des bombardements 
l'11 C'-JlO»<! •le li. ..:11kru Sai·:11·0 11 11 c1 t d • d' ·d· · 1 

-r ·J'accu~e reccptton, en rcmer an. e Que et anti-européenne. 

1 
d-érouknt, 1 ne sagit pas une me 1a .. ..,l .. t.~ _lcrrai11 OU ~~ •tJ)t~l't.•. l\'\:lllCC des avions italiens, de nombreux srrou· 

~l. Sükrii Sa:naçog~u. m1n1stre ad ·inté· otre t élégramme du seize mari et fai l .... 'exposé t:1on qw ne sm.ut pas o~portune av~nt L'avance dce troupes 11.tallennœ c.an- pe1 de troupes étbiopiennea se dêban 
, m des a.ffarrœ ôtrans::;ères. a fourni hier Z-honneu.r de vous avtser que M l'ambas- i Que Je conseil donne PlCllle t fachoo t1nue sur les div-ers secteur renc.on dent et se livrent au bri.gandage à l'ar-
<lel' explioaibOll• sur situatJon inter • adeur Von Rtbbr.ntrop reprüentera le (j(:" ~J. ~l"c\·fil< RüstÜ Ar~lS 1 ù la France et. à la. Behci~ue ~ auj.et ttrC'r de résistance. Une dêpêche annon rière des lianes, détruisant tout ce qu' .. 
nabOnale &'U giioupe parlenl-e":ltant'- du. vouvLruenien! aUemand au conseil de la " 1 du :projet de re90lution p!"C9en·le. ~1a.IS. ce à ce propos elles trouvent tiur leur chemin.. 
f>arti Républîoain .du Pe1J1Ple, Téuni aoue s. n. N. lors ae 'c:ra1nen de la question Londrer., 18 /\ A. - A la rbunion du s'il y avait lieu à une médiation~ je pré· A111iara. 17. Le niora.J. des troupes On apprend que beaucoup de déser-
b ,préi;idenc~ de .l\1. Ha.ean Sa.ka. oulevcc par lei gouvernetnents belge et con eil, le ministre des affaires étran. fé-rerai9 cefl:e du con..,.eil à tout autre a.r tta.ltellues, leurs dt.sp~tt .. 011.3 splrttuclles leurs de l'armée de Ru Mouloua-heta 

Les propositions 

de la Société des tran1\\·ays 

On 311nan.ce qu·après la réuruon de 
l'a.oemblée générale des a.et onn.a:rres de 
la !>oaéte des Tramways, des d~ 
-e -rend ont à Ankara PQU'I" enwner 

r.vcc le m" tère des Tra"aux PubliCA 

1 ~•~Tien relatifs à une nou>-elie 
os ~-·~ d" • l • 

convention à ~tc1venir apres es ne-
cessat • act.Uelles. • 

En pr nuer heu. ja Société. coruude­
rant que .d 'pense journalière de Ltqs. 
6.000 t n .. H."'J.n.e compensée pal" ECS 

r-ecctt den1an.dcra une l~ère au~ • 
n 1entation .du tarif qu:i lui permettre de 
µlus la construclion de n-OUvdaies voied. 

PC>UT le moment, li ne semble pas 

po ble dé déliwer des billet• de cor 
It"~daince. 

La longueur du réseau actuel étant 
de 30 kilomènres. la Sooété es!Jm~ ne 
pat pouvou -povr le moment augment« 
l~ nombre dC9 vo1tu1es en CÎI(ulauon. 
Cr.o n'est qu'à lia aot.e de J'augmen!.:Mion 
des vo QUC r on 11>ourra acheter <'t 
mettre en se:vice d-e nouvelles vo.i..~es. 
On di9Cllt~ avec e nûni9tère la oues. 
t;on d bilkta à prix !l'éd.U1t3 à dél1vre.1 
" étudiants. ···-------
Les abris contre les gaz 

--·~ 
Le bureau techn.1PQue de \a Mun1cl;pa· 

hlé a préparé un TèE'l.eoment Tdatif aux 
abr• c Wl tre les gaz a..phyXJia.nts. 

Ce& c.bn.a d-c\'J'"Of\l se trouvdl" au lfeZ 

de-c.l,nU!ISée des maisons _et n'a~ont 1>-U 

_..,..,erficie int.é:neure a 5 metTes cu-ooe -p f 
• Ils ac-TOnt mlltnis de deux portes CT· 

ra;. l • le 
n.a.nt automa tJ.Quement et P ac.ees 

l 1 . po 'b1e rune de ,[' autte et 
p us 01n · • ... 
donn.nnt toutes lea deux a.cces a un cot-
r.dor. Ces iportes seront IJ>OW"V'UCS de 
caoutchouc: de feutre ou autres pl'o .. 
dwts 11.eo. de façon à e:ssurer la 
fermeture hermétique. Chaque abn auira 
une fenêtire dont la '\'Ître sera en ~~ 
c:nsba.I : powr que rien ne pUDBe ~ne· 
tTer à l"intérierur. il faudra collvnr Jes 
Lotds de caoutchouc. On ne .do1ll: pa": 
cJ,.1 Jld. la con truclion cLe c~.~ se scr 
vU de tuiles trouées. A l 1nter1euT. L Y 

latrr'ct un filtre et un ~aiteul'. 

Les taxis d'Ankara 

---·-
La Manicipalité d'Ankara a wwri· 
. I p]. -t perçu par le• taJUS me e p em~u 

1 
chan-ge de nwt et pou'!' 

poc: a pnee en l vilJ 
es pa:rcour• en dehors de a e. 

A la 01cn;oire de feu 

y usuf Akçora 

-·-- d'E .. 
Hier 8 est dérowée. au Halke~ · 

• , , à 1a memoirc 
n"t:Jlonü, une ccremye ~f Akçora. De.s 
de feu le piof~ur u . retra· 
diac.ours ont été •prononces pour 

l . d défunt Une couronne a 
~~ da V'1IC, u to. mbe au cimetière 
e! e epoace 1\11' sa 
d'&mnekapi. 

------~-------
e!)t décêdé i\1. V énizelos 

--~ 
M V • • él t décédé ce matin 

, eruzoses . d • 
1, be, • p . li souffrait epws 

ver-a au a ans. . ulmonai­
quelques jours d'une grippe P t 
re qui a' était ag111"avée b""'lue;::i' · 
Depuis hier soir, à 11 heures. e a 
de était sans connaissance. d 

Suivant ce qu'annonce, en sec°'? e 
édition notre confrère la cDémokratia» · 
M. Vé~izélos qui semblait léa'èrement 
rniet1x ven minuit, a subi ultérieureme~t 
une attaque d'apoplexie qp,ri l'a emporte. 

Noue publions tous les jours en 4ème 
P&ae aous notre rubrique 

La presse tu~quc 
de ce matin 

u- l 1 de larges extTaits des ar· .... e ana yse e • d" 
ticlea de fond de tous nos confreres ou· 

tre pont. 

/rançaL't . Il ae tie11dra ci votre disposi- gères de Turquie, le Dr. Tevfik Rü\Wlü 1 rangcn1ent. I.e conseil ne sau-rait. à mon et niate.riellcs sont CJ:cclleuts. Les /antus- a•approchent de la capitale en perpé .. 
fton à Londres ci parttr de jeudi 1natin . ' Ara.a. a fait les déclairatiOOl!S euivantcs : -..vil, .se décharger de OC9 deux ~ôles ~- S'11~, 11ortunt de l'àpre terrain du Tcm - trant des razzias et en pillant les mai· 

'f. :if. :t- "J"ai vu qu'aujourd'hud, dans cn·ta1· Jin1inair <"n $C bornant à celui d'arhi· bien et dt• l'abrupt tcrrlioire du Trgrt, se are& ressources de la population. 
Lond:res, 17 1\. A. - De 1'1\R;ence n colonnes d-e ta pr~. on n1'attti ... 'tre que lu, .attribue k rpa.cte -rhé.nain. Le lrouv~nt en prése.11~c ~c plautcs c.:outit·r·1 un ct'Oft que l'ambulance de la Crolx· 

Reuter ~ huait avoi•r men.t- un combat ce qui peut devoir qui découle d~ ces deux rôles. les rl u11e riche vegetation. houge hol1andatsc qui a eté pillée a ix a· 
r\i1. Bruce donna lecture au con9f'il dormer Heu à des inter:prétations erro le! corueiJ poUTrait r exercer 1ndé-penda.m Le 1101nbre des vilia{lel indigènes qui bords de Oucudia l'a été par ces dê3cr-

d répo.rMSe ' mande et d.it qu'il .a nr qui éta-ien; très loin de ma l>tn~. ntt:nt de la décjsion qu·en tCMJt i-tat de Jvnt acte de ~ou1nission uu:r Italiens a'ac·- lt urs. 
ckmandé. au non1 du conseil, cd: a'Près t\ussi. voudr ""ie m'e:x.pliquer sur.Je. eau e il 110U'S incombe de ')>TiCndTc con~ croit quotidie111ie111ent. Jan1ais, depuis le contmencement des 
rmd 1 à I' n1baaœ.deur d'Allemagne de champ 8'in de ne lar..ss~ subslsttr aucun <:~rna.nt la ré.<;c>lution sur la violiaition. l h1 l111~tt• tic .\1 .. \lu~~t•l1ui hostilités, disent lea correapondants é-
Pll~ on gouvernement de dépêcher ma!l.entendu. Ce devoir consisterait, à mon sens. tl l',\.uiba-,\la\)i lranR"er1, le moral dea Abyuins n'a été 
es délégués efin qu ils pw9Sent part1ci- L'idée que je soutena · étajt exacte~ à ae joindre aux. garants de Locarno Asma:ra. I B. _ E.n préscnc(': du •usai bas qu'à l'heure actu lie. L'action 

per aux déJJbérations de dema n M. rnent suivante : Le con8C:Ïl. ..-tis:j d.e sans prétendre, bien entendu, rift\ enle- \!lème grouPe de hatai.llons ut aérienne intense et ininterrompue exerce 
Bruce aioata qu"il ava~t invrté en Te .. l'affaire de la violation du pactf> Thé •1 ver à la plénitude .de leurs ohliRatÎons, des Chemises Nou , on f\ mau • ;. e.u de sinistres effet.a aur la cohésion mo .. 
tenU>:J. a:u no1n du conaeil. fambaaa 0&1 de LocB1rno, a. <"'n vertu des stipu .. tn&Î!. de venir y a1outer encore notre sommet de l'Amba Ala-gi un monument rnle des Ethiopiens. 
deur d'Allemagne à 01éll:er à la table l,.t>ions de«: même pacte, un<' fonct<m concours et notre assistance, satisfaisant f L._ d 1 l.t•s (l·ouhh•>. tlai" lt• (,·,,

11111
·,. 1111 d , b d la 1 d C conun,émorat1 en in rore ont a note 

eiu conseil con1me obsetvateur. 61 son r.T ltre an.s question -posée. (~ela à l'esprit et à la lettre même u ove- dominante l("St form~ fP3.ll' un bu te de Dans la procl"léc du Goggla111, la ré -
go.uv.ernernent l'y .aiutonra.il. Sa d-eman· e-- l indtscutable. Ma: , ne &t'" home ce- nant. Ain i. le conseil aurait fait tout son '.\I. Mu.ssoliini t!ll une grand.e plaque q i;o'le s'est ranvnée contre le gouverne ... 
dè a eté référé~ au œouvern-f'-menl aille p~dant lpalS aon rôl.e. Dt- 'P8fr s.a con · 1 devoir dans une question de telle im· I 1· d p· • t t l 

" 1 évoquie le dou oureux oSaèri :ace c J-et.ro 11u•n cen ra après qutn_e Joura de cal-11,.nd. titution même, il a deux rôles entoT~ portance se rapportant aux relations de 1 T-osell1 et de ses preux, Vt_'ngés paor t~ J?H' nppare11t, 

'
.e réC.jUISitoire qui eont mhérel\I à sa, nahtTe et qui ;.. 1 trois 1trands pays de l'EUTope, question \llème ~r-·ne de bataillons •Y""Pti l , . 
- raient, ajou!Hai.je, bien connu!'J de1 ai ~ 1 dont Je règlement constitue la colon.ne "' .,.,.._,.... , , I_ tll'lllt•t• tlu - 't.··~111~ 

d '1 L' · (' 1 L'inauguration d.u monument a éte pre.. D""b e ll , lt\'lnO ll:O&taire• d· l.oc<l.rno ·IOr•squ'iJs lu.i con vertéb1·ale de la sécurité européenne. 1 . JI OUti, 18. - 0n apprend que le 
<.: édé p.ar llille mt-ssc en l> eJ.11 aw · Nexus a pris p rsonnellement le corn ... 

Lond<es, 18 A. A. - A la oéance 
publiq"" du conseil de la S. O. N. 
d"hieJr, a".>fes mrd.... le di'légué de ru. R. 
S. ::,., M. Lltvinoff, plaid.a avec cha1...,r 
en faveu.:r de l"ap.plication des principe-.. 
d~ 1a Ligue. 

Il T .. wela que ru. R. S. S. pro.testa, 
ü\."ec force et adopta des mesu"J'ICS éne.-r~ 
.:iquea au cours de& 18 derruerrs n101s. 
chaque foie que deti traités étaien.t vio­
lés : 

1. - Lo1'8Que l'AUemagn vrola les 
clau.sics nlilita<nes du traité de Versaill , 

2. - I-0ra de lat d Lxussion du con· 
flit italo~éthiaplCfl ; 

3. - Lora de la d.enonaation pair 

1 Alle1nagne dea trait~ de \t Cit'$B.illed' et 
de Locarno. 

L'v. R. S. S., ajouta M. Utvinofl 
agit ccpendmu avec un conl.plet désin,. 
téressemen t puisque aes .intérêts n' é .. 
taient 'P touchés. On nre peut lluttu 
pOUT )" organ1 :t.Jon de la .écuTité colJe<> 

t. vc .sans adopter des m~res collecta­
\ t"S \;.Ontre les déiail.lants. ou.s ne vou· 
"un.s considérer comme une mesute coI. 

ttve la capitulahon deva.n.t a~ 
s:ur. ou un e-ncoUTagement coliectif à 
ue pas J'C9Pecter aes e_ngagem~ts, ou 

ncore un accord collc:ctJf vnant a as.su· 
If er à r a&resseuir le fruit de 11i<>n agr • 

~ion. On se moquer.a.Jt de la S. D. N. si 1 
Ue n-app)iqua"t pas 8CSI prin.c"pea, f:t 
~ns ce c.a , la Llsrue deviendrait non. 
etilanent inutile. rn.ais même dangeT"CU· 

:e, car t:fe encouragerait ies natfo.n~ à 

1 ('Ster on dormies aru .lieu d .a:919Urer 1eur 
cllfenoe. 

~1. l .itvmoff disc:uta en ~ lee argu­
ments de M. Hitle.- contre k pacte fra..,. 
co oVJét.que. JI releva QUé ce pacte 
'Purement défensif et ne joue.ra iamai!t 

f /\lkrn.agne n • attaqu.c ?as la France 
vu ·u. R. S. S. L'Ail"m"'llne ~ec<>1ut à 
la fOTce /,ontqu'e:le déclare que la d.mu­
litAii•tion de _.a Rhén.an1.e e-st inco,mpa .. 
tJLf., ftVCC le '1>11'.Jlcipe de !"~alité dee 
u.a1ions et da:ige:reuse pour l'inté~ité 
des Front.ièr~ 1lemandes. Pour birn iu ~ 
~er les dk~sions de la l....âgut', on doit 
tout d'a"'>ord ~tab!ir jusqu•à quel poirnt 
s décisions a'adapteint a.ux mei'lleu.'1'9 
1110yens possiMes d'organisation de la 
pa...x... Pereonne M ipeut .dire aujo rd'hui 
que la ;paix de l'Eu.~ape onait r nloroée 
p • la remilita.ns..t>on de la. Rhénanie. 
et plu:s spéci:akment par une décisîon 
u~ 1 Jaté;aJe violant des engaj!ements Ji. 
brt>ment consentis par l'.1\lJCinnR:ne. 

1\1 Litvrnofl a1outa Ql>e IU. R. S. S. 
ou•i~n.d.rait tou. ... e proposition vi tnt à 

• ,_ • h • . • • ""Al 
1_ppri1ner JC3 :nega' tes unposces a 'J 

1 ~e a ·tôt que celle-ci donnttait J prtuves de 9-0n dési=r de .paix. Il or1 
es. ,,.11wite les offrrs de M. Hitl1 r, 

t.qt>a - d' .. 
Ces pr'-OIPOlSÎtio . 1~;~ Testa~i t 

d f ·1 1tn '/atèlne -9JTTllia::rc au t1a1t~ doe e a1 . . . 1 • 
l OC'-8frllO, mais J.i1n1te acu men.: ~ WlC 

d..rée d 2 5 années et sa.ns gaTantJe que 
, e h • ... "ruoo restera démilita:r" • 
,4 :tone r e, ..... ..- M Hï 

Les opositions de . il er ont 

d 
• 

1
,. pr .... ·00 d'une nouvelle ten ... 

cnne 1mpr d 
tative de séparer l'Europe ~n eux par .. 
. donnant des 1taranbes de non -bes en • 

• ur l'une des parties et en 
asrrl • esSJot ni pom_:... libres à l'autre. L'of-
1Uuan es -- · !'Ali 

f d M H itler de faire rentrer e-
re e . J t 

m&ltlle dans la S. D. N. peut seu emen 

Par 8 voix contre s le conseil rejette 
l'ajournement du débat 2énéral 

-----···-----
Le pootc do R:lcllo Paris P T. T. t 'Ill> 

n.t. cl '.a.utre purt., iles :rensclgnemcnt.s corn 
plml<>ntatrœ suivant.. sur ia Joumœ d'hier 
à Lond.rœ : 

La ..-éunion des dél~u · des F-:tate 
loc::arn11c-n~. C011mle-ncée à 1 1 heures du 
1natîn, sous la pr~sidC"nce .de :vJ. f~dcn. 
& PTÏ.a fln à 12 h. 30. M. Flandrn n'a 
J,•a6 qultt-é le F"oreign Off.lc.e -où j.J a df.~ 
it•unê c-n tête à tête avec M. F.dcn. 

Dans l'a)lltèao-midi. lt" roi Edouard 
\ÏJI a rrçu tout à tô'ltr en audience a.u 
pal.a de Bucking-ham, MM. \.·'a.n Sît 
tRTt, R nd1n, \'an Zeeland et Beck. 

Le con$CÙ de la S. D N. a"est T'étmi 
,_,. soir. à 7 heu<res. 

La dépêche annonçant que l' Allema­
gne enverrait un délégué officiel à Lon 
dres en vue de participer aux travaux 
du cons~il fut remise à M. Edm au 
cours de la séance et au moment où 
les délégués se disposaient à prendre 
acte de l'insuffisance de la communica~ 
tion antérieure du gouvernement du 
Reich. Peu de minutes après, on rec;ut 
un coup de téléphone de l'ambassadeur 
d' Allemal(11e confirmant cette nouvelle. 

Le président, M. Bruce. propou. alors 
d'ajourner le débat irénéral en attendant 
l'arrivre du délégué allemand. MM. 

Flandin et Van Zeeland a'oppolèrent à 
cette proposition qu'iU jugèrent incom· 
patible avec le presti1te du conseil de 
IR S. D. N. M. Flandin, notamment, fit 
.,aloir qu'en raison des eneagem.ent1 qui 
l'appelJent à Paris, il est indispensable 
que le conseil prenne une décision avant 
ieudi matin au plus tard, la délégation 
française ne pouvant prolonger au.delà 
zon séiour à Londres. 

Plusieur. délégués estimèrent que 
1 'Allemagne aurait pu, en effet, faire 
n;JigenC'e, pour être représentée plus tôt 
au con1eiJ. La que.lion a été mise aux 
'\<oix. l.e reiet de l'ajournement a ë:té 
voté par 8 voix contre 5. L'Argentine, 
1~ Chili, I~ Danemark et l' Auatralie, 
:ivaient voté pour l'ajournement. En ce 
<4UÏ concerne ce dernier pays, on relève 
que M. Bruce, délégué de lAustralie, 
~n aa qualité d~ président du con~~il de 
la S. D. N .. était tenu, par courtoisie, de 
voter l'a_iournement. 

L'Italie s'abstint. Le Pérou était ab-
5ent. 

On apprend, d'autre part, qu'à la s.ui .. 
te d'une nouvelle démarche de Sir Eric 
Pbipps. à Berlin, le départ pour Lon 
dres de M. Ribbentrop a été bâté, ---

L' "adaptation" du pacte de Lo­
carno aux conditions actuelles ----·-----

l'out semble inclique-r que la réunion d'expo1er lea lignes générales de ce 
d'hier IK>tr des pu489a:ncca élocamicnnee• plan qui serait soumis par les pUÎ&SAll· 
a revêtu un-e pa.tl:c.ulière ·mpoirtancl'. ces locarniennes à la ratification du con .. 

M. Eden a fait des pro1><>sitiona en . eil de la Société des Nations. 
vue d'une adaptation du traité de Lo. Le document débute par une çondam 
camo à la situation actuelle. nation formeUe de la répudiation du 

Su vant une dépêche du corrcspoo • traité de Loc:amo par l'Allemaane. L'AJ ... 
tlant à Lon.cires du D. N. B. que TC?TO lemaRTI:e et la France seraient invitées 
duit r Agen.cc 1\na.tolie, l..a aubstancti à exposer Jeun vues s.ur la question de 
des propo;SÎt.Jon.s anglai ~r.ait J.a sui· la compatibilité du pacte franco..1ovié-
v..-tnte : ~tique avec le tra "t de Locarno devant 

L'Angleterre voudrait la.iu.er en sua- :a Cour de La Haye. 
peruo lea prescriptions militaires de Lo· Il ne s<."mble pas que ce plan con • 
canto ausai longtemps que pouible dans tienne de. stipulations spéciale.a pour le 
!"attente que l'Allemllltl\e fasse mcore cao où l'Allemagne refuserait d'accep­
un nouveau geste. Si cela n'est pas le ter l'arbitra~e ou 1a &ehtence de la cour 
cas, on a l'intention d'accorder à la de La Haye. 
FranC'e des garanties militaires et de La que.lion de la compatibilHé du 
concerter une collaboration des états • ').iacte francO·tioviétique et du traité de 
111ajors, tout cela seu1ement pour la pé- Locarno Wle fois réglée, on élaborerait 
riode jusqu'à la conclus.ion d'Wl nou ~ un ré~ime permanent de sécurité de la 
vel accord qui comprendrait éaalement frontière rhénane., t:omprenant notam. 
l'Allemagne. ment l'établiuemmt de zont'& démilita-

• "' ~ ri!'ées aoumises au contrôle d'une com .. 
Londres, 18 A. A. - Le correapon· miHion mHitaire et de force. de police 

dent diplomatique de l' Agence Havas internationales. 
annonce que le plan de M. Eden, dont L'Allemagne n'aurait pas le droit d~ 
1 • termca sont gardés secrets, est con.. construire des fortificationa à l'intérieur 
aidéré par lea cercles diplomatiques. corn de cette zone, tandis qu'il serait inter· 
rne viaant à «rétablir la loi intematio· dll à la FranC'.e de renforcer aon avstè .. 
nale». me défensif actuel. 

Ledit correopondant ae dit en mestre Les 1ignataires du nouveau pact., -

On a inawcuiré ell;SUite i.a irouté, dt' 1 O mandement d'une armée dont l'effectif 
J...Jlomètres de Jong et (> nlètr~ de {a_ go. a;erait important et qu'il compte oppo. 
construite en 1 J joll!M par l~ont\Q.l Kr a l'avance dea Italiens. Tous les 
re. Pt>Ud' le pa.ssage commode des au.t<>e hommes dis1><>nibl dans la capitale 
à travers le col histOO'Klue. sc..nt envoyéi; aux deux fronts pour com 

).,• tlèblaieuwut 1h1 1'1•111hit•11 bler les videa produits par les déser • 
Asmara, 18. - Les détachements 1 tion1 en masse. 

chargés du déblaiement du Tembien ont 1 .\\11"C~sio11s ab) '"im•s 
à peu près achevé leur tâche. Le Tem• Run~e. li A. A. Par une note en da-
bien tout entier peut être considéré corn le du neuf mari. le gouvernement italten 
me entièrement pacifié et débarrassé a dénoru:ê à la S. D. N lei lziroc·ith con1-
de1 de.rniers éléments abyssins. nd.aes par les Abyssins. lors des incursions 

Cert~~s. chefs qui. auraient pu ~uir, ~u.1 le Jrcnit 1eptentr1onal à la date du 
ont pre!er~ ~ ~um?ttre. Le degiacc JJ féi.:r'rr dcrntcr contre des ouvriers 
Gheressltoar, pnncipal lieutenant du Ras 1!a1le11s destit1és ci ta coristructiou des 
Seyoum. es.t dans ce cas. Il a dit à ce J routes 

propos : . . . La note précttée relève qu~11 ne s'agit 
- Il est .'nut;ile de con!mu r la .lutte j 1'1l8 d"opératton• milttafres, mail d'une 

Pf:l.rce q~ 1 ltahe a PR'tle la ~~ie. ~ a~ resslon contre de1 ouvriers non com .. 
Il affirme que. R~ Seyoum ebut tres J battants avec acharnnnent sut les ble1-

a~a~tue par 18 ~ef&1te et ~ue Ra.a Ka.ssa es et les cadavres dont plusieurs /uren' 
fNlht de peu etre capture dans sa ca- •Dumi8 a oies m tu-• · I t bl 

Il ~-L • 1 f d • • u ~!Ofl8. ou urcn C8 
verne. ecnap~a a a aveur . ~ te!1e~ se ave des bal.lu •·dum·dum • 
brea peu de minutes avant l'irruption C • 
d lt 1. d 1 es attaques presentent les cartu:tèrcs es a 1ens am a caverne. 

. iJliJ1Ques -des agressions commuca pen ... 
J . ..tl t't'\.ttll•' IHlf'Ull lt•:"'I lrtHllH'' ant tes ~e ni' t "· 

• r cres quaran e annccca contre 
ci<' Bas :\lo11lonollt'ta toute• les c0101L.e1 confinant l"Ethloptc 

Djibouti, 18. -- On apprend qu.c ta td La note est accompayriée ac nmnbrruse.s 
che de réorganiser l'ar11iée de Ras Afou- 7.hotographies. 

I' AllemaltJle. 1' Anltleterre, la Belgique t • 

et la France - 1tarantirai•nt coll<'<"tiv-.. 1 d~n. MM. Flandon et Van Zeeland ont 
ment l'intégrité de leurs territoire1 conÏ ~~a.1.ement 'P!éunté des propos1;1ona au 
tre leurs forcea aériennes respectives qui nom de ln f:ra.nce et d la Belg1quc. 
seraient soumises à wie limitation. Un progrès sen.iible a été réalisê, af. 

L'attitude <le 1\1. Flandin 
firme--t·on, hier soir, dam le i.ens de 
l'unification des projets anglaia, fran -

L d 18 A A M FI d
. çais "t belge. On espère que les quatre 

on res, . . - • an u> Et t 1 · • d . • • , a s « ocarnaens:t pourront s accor er 
mambent tou1oura qu avant que des ne d I' 't hl" d' f 1 · · l . . t.:n vue e e a 1saement une onnu e 
goaattons que conques pwssent etre en·, · 'I d la S 
Limées avec l' Ali la • 1 t' commune a proposer au con1e1 e . emagne, vao a ion D N 
du traité doit être enreJ(Îstrée par le con 

1 
•
0 

' 
,.,il de la S. D. N. ea res1sances anglaises pourraient 

Lea milieux français di.ent que des toutefois ae produire encore. Cette nuit. 
divergences séparent encore la points <rpendant, on pense qile Ja 1ituation é­
de vue français et britannique. La GrAh voluera vers la &o!ution désirée. 

lJnc dcclaration anglaise 
1.u111lrt•s, 18, ( \., A.) l Il<" lmu­

l•• l'•'r 111111111itP hril111111111111• a •lt'­
C'lnré: 

de· Bretagne dés.ire a.air corn~ mt:dia· 
leur et arbitre entre la France tt I' Alle· 
m&llOe, tandis que la déléR:ation fran • 
çaise s'attend à ce que la Grand~Bre• 
t1'ane exécute aes obligations en qualit~ 
de puissance garante de Locarno. 

M. Flandin déclara qu'en tout cas, il l.t•, tl<"Iihrraliou~ •l••s 11111s n11-
in1istera sur un minimum de ;caranties. t't'~ l~)(•t\l'lllt'UllC"i 11\)ltl )Ut iu c1u' 

~ ,,_ ~ i4'i llt•tuts't" 1,, 1•re1uit•r stutlc I• 11 
D 1 ili f nhoulls<.;mt to11tt'loi" n 111111 h1tsl' 

ans ,09 111 eux ;a?<.lis. :rot\ con ... , dt• Ut.'(IC•t•iitlitlll~, ll'S lt)Cl\l"llÎlUS 
damne d ~n~ ~çon gcn 1 Tetard,• s"dlm·<'t'l'tlllt dtl ,_'at•cortll'r sur 
Dt>J>Orlë a. l ~ol:l<>n ?u Con9Cil de la S. 1111 projl'! ('Ollllllllll lit·e tlt•s ti·ui~ 
l · ~· et.e mllPl"CSSJ.on e!lt tradU!tc ~ lt'\..IC' llUtilllt'llllnl ia l't>A:llllt'll 

c.-a d:iv~rs c01Tœpond lnta et ·envoyk &Pt- 1 1 
· d 1 · • L d.r .a 1111•1111• ta11t1• a11tor1h• llrit11n-cU1Jux e a pTesac paa1<11enne a on es. · 

1
. , 

M S • h La · llHJIH' son l!J na <111c 1 011!111011 tfr , • tep a.ne u1ann.e, notamnlf'nt Tr• l• ,.. 1 Il ~ 
1· d I M f l • ·l • 1':t11t <' - r\'laum• a1111rt'•ci" 
eve,, a.nis ~ a 1~, QUt" c x iouirs ~ont {'()Jla))il~ll S<>Jll ,.il~ll<'~ Hnll' k\ 

p.n miff1 -au conee1I non pa pou~ inter Il 1 · 1 . 1 
• • • t• !ll<(llt' CS llCUOcllllions l'n 

Vt"n~:· m~1S' î)ollll'. CCM'! t.ater• 1nnlt·m~nt t.'t•tll'S, l.f' l~t>Cl\l'll<) !o,i!jlli(it' J)llls 
la Vlola11on et 1 on .e tleon nde, non 1ioui· l:t llt~lui<tU<' ))eul <'lrt• <iun 
san.s une certrune .a.ru1:oi~, où tierau•nt l .. 
1 • t0111· 1111npt11·lc qul'l autr•• sluua­
.,. rurmces allemand.,. le 1 7 _m u, m I.e tairtl dt• L<waruo, ,.·<'~l 1111 fu<'• 

dix mars M. Hi~r..-:r leur avoll d?"ne, 
1 
t•:ur tfll'il fat1L lll'<'t1tlrt• ,. 11 st'­

Ptr t·xen11PLe, die Franchf'T' la fl'Ont1 t- •.• 
1

1·1PtlSt' C'i>11sitlt'r:1lh)ll. 
'f 'f. 

Suivant i~,. nouv.!les fournks c nr.i 1 Quelque ltrief que lAllemagne ait con· 
tin à la Radio de p..,.;. P. T T. lea Ire la. F~ance concernant le ,pacte ~r~· 
nouv~lee g-.ara.-.bes f>TO,posée -p.a."' t' An co-aov1e~tqu l~ Belgique n

0 

y part1c1pe 
oletM"re -ra1'-t t-·t d'ord• é · PU, nw1 consbtue quand m me le pays 
" - ~· "" ·· e "'"" · 'hl d ffr" 1 1 do ( ' t • • Qlh est .susccpb e e aou 1r e p us 

• J op 1n11sn1e te qui est fait, quoique contre lui l'Alle-
lndépendammenl Ju proj de M. mqne n'ait aucun grief. 
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En face des tempêtes 
mondiales 1 ---Jl!. Ahmed Emin 

dans le Kayna.k : 
Quand édata la guerre générale, 

nous eûmes, pour la p.:errùère fois, }'OC· 

casiion de rester net.Jjb'es, de S'Ulivre. du 
fond de l'abri offert par un pe>rt, la tem 
pêt<: déchaîn-ée au dehOTS. 

On •e clen>andait, dans Je monde 
entter ~ {e gouvernement ottoman va­

t-li demeurer neutTe ou entrer dans la 
nlêlée :> 

Un joll'Tnal paraissant dans un paya 1 

refté neutre avait répondu à cette QUes· 1 

ti~:· Ne savez-vous• donc pas, avait1l I 
d t, que, depllie des siècles, la oeule 
préoccupation du gouvernement otto-I 
manl e!ll la guerre ? On l'attacherait. 
qu'il ne ;résisterait pas à ll'enrvle die ~t 
ieter d""1$ la mêlée... , 1 

Nous eommes, en effet, entrés en 
guHTe. Un-e conception étroite, lie man­
que de savo'iir, une adminstrabion ha­
aée- 91.E' des \lltoples et les jnfluenc~ 
étr.angèsr~ ont été cause que i>endan.t 1

1 .des annees. nous avoM ~t~ en 'P'TOi 
à toutes sorlel d'événements. ,,. ,,. ,,. 

Le jour vint. ce'penda.nL.. où 
tian turque a eu un bonheur 
ré. 

Nou avon-s eu une admi:trir.retion 
av.t::nt une visipn ex.acte d'.C la d.uatXY.1 
à l'extérieur el à l'.intériewr, capable d<0 
cak.ul"" parfaitement le. po .. ibilités 
de demadn. 

Cette caipacité a guidé la n~tion. 
Jui a iperm• de ten.lr le pays lom des 
événements aux moment les plœ t!l"OU• 

hies du monde entier. 
Elle a permis de ~er le navi're de 

l'Etat sans heun dan.. les pa aJ{os les 
plhr• .dillidles et de ·k laiire a~river à bon 
port. 

Noua tous, nou.s nous !!tommes hab· ... 
tuéd à trouver cela naturel 

En effet) nOU3 sommes de!! êtres hu­
~ins. \;eux-<i n'apprécient pas leuir 
bcmheur d'une façon conltinue et à sa 
iuate vaLeur · 1ls s'arrêtent wr 1e3 dé­
fauts. 

Maie a.11 fur et à mesure que les tem­
pêtes surgif9ent dans le mond~ et 
c1-éent des occasions, nous devon' té­
fléchfr et nous d~re : c: Si JllOU'S avons 
eu une admini~hation mainauant d-e 
perepicacité, incapable d'envisaget J'a­
'\ Hlh : si . comme à 1a v~le de la gu.er­
re génôrale, noua av~ons eu, paTmÎ no 
dür.i:geants. certafn3 gen9 ~n quête d'a-
ventures. ai Cle.ll même!! d!rig-e.tnl'", 
au Heu d.e &e -rc-ndre compte 
cle.s rr:a.ll.té9. avaient eoUJru zru devnnt 
d la réalisation d'utopies., Que -eeriona .. 
nous deveMM ? :. 

C est ;parce que DOU!' sommes soue 
un ~ ;_g;me indemne de tous ces dé­
fauts que nOUl3 rpouvons. ole coell'!' tMn­
q.,:11~. demeur~r specba~uTO pendant 
la tt"mpête. ,,. ,,. ,,. 

Spect-st~ura ? A un poin.t- de vue, 
oui. à d'autres poi.nt:s de vu.ie. non ! 

Des millier& d~ lien.• nou3 rattacher:1' 
au monde : ces tempête& nous inté:res· 
sent donc. 

De plue, si. de pa:r le monde, il y a 
un pavs qui soit attaché effectivement 
au mz.intien de La paix et de La aécuri· 
té. c'est bien 'le nôtre. 

OueHe que soit notre façon d~ pen. 
fer \Jlr l"aven·r du 1)rincipe de la sécu· 
rité collecJ.ive. toute tempêtie awrg:.ssant 
dans le mo.nde, nousi est une occasion 
de r.oue souvttliT que, dans ce monde. 
il n"'t' e pa de confiance ni de sécuri­
té et QI.te chaque nation qui veut con .. 
St"rve.r ,son existence et ses biens. doit 
êlre armée e1 prête à toutes I~ éven .. 
tunlité-8. ,,. ,,. ,,. 

Mais il faut bien constat.c!f qu la. pre .. 
nliê-re condition :pO'\Jr être prêt. c' et.t 
cr être unis. 

Personne ne doute que darua toute 
question étrangère. la n.aition forme un 
llell'! front. 

Cda est În9Uffisant. On a besoin de 
l'union &incère et de la compréhen'Sion 
mutuelle. 

Not~e plœJ grand idéal na!ion:al doit 
être de créer cette union dan•s le pava. 

H Y a trop de diverrgcnc·es d. opi. 
n.icms et de ~nrtail.~tés p.arrm.Î ne>! con-
citoyena. PaTmi les rp1lrus intefil.cctuel~ 
d'er.tre nous, une .simpile d,;-tcusrion. 
sur une anthologie a dég~né.ré 
et1 :une paf~m:qu~ au cou:rs cLe laquelle 
les .tinnes. dont on -s'est Eervi, n'avaient 
fl.ucun Tapport ni a"UCune propo'!'1ion 
e.ve<: !es lacunes que r on aova:t d" . 
cerner dans l'ouvrage en cause - si 
tanl e•-it qu'il y eut 1 
, Nous çonstatons. d"autTe part. QUC 

Y acte le plus justif!é du v.ou,·e-:-nemcnt 
~t d~aturé pë'!T i!a. rumeu-r pub]iQUe, 
f"•.,,.nd J.J. nouvelle quii en e -partie d' 
Ar~kaTa est colportée dainis tout le -pays 
d• bou<he en bou~h• pair des ,,......,.,,. 
n""~ dont l'!S ;n•bêts ont ;,:, é lésés ou 
Pa."' c~lle qu. nourrissent des dee..9ein"3 
m•lv.:llaT>t. 

fi Y .o 1Je11 de faire. sur une p~ui.s 
l:"ande <'<:hel!~. !'éducation du ~·-le r• _ ..... ..-~. 

J:1 S! .. âce à Clf"lla q.ue eeront SttPPrÎ· 
!"tlr:ts •I", d·.,..~,..nces qui nUÏ5ent à la 
" r.cta .... ·,.; :.rnté•'e~e. C''"1; à cette con­
.d.iticm QUC r on Pet?'" ietet IC'3 bases 
d'une u:n~on so?=rl.- et ri· <l~faute. 

Ehmed Emin Yalman. 

LES TOURISTES 
L1·!> tourl>.h!l> 1111 • Yon Sto>11b1•11 • 

On attend ]>OUI' aujourd'hui l'arnvée 
du paquebot F. V on Steuben, battant 
paVJllon allemarul, et ayant à bord dea 
tourist~s qui 'l'Mteront à Istanbul j\15 • 
Qu'au 22 C""-lL 

Têléph. : 
426J3 MAllM 

Téléph.: 
42633 

Aujourd'hui mercredi 
18 Mars 

DEBUT tin 

BR911AftS TRIO 
uu 1111111ér'~ s(•11sati(,llt1t•I 

1la11se érotif1ul', :H•roha­
liffllt! t•t <'lussiquc 

Le Vendredi 20 Mars 
n E n l' T <111 

TRIO DUBOIS 
????') 

du Houacber •lt• \ït•nnc 
et 

le lundi 23 Mars en 

Grande Soirée 
de Gala 

1la11s la uranflc sallt' 
h'les <hl :\IAXt:\I 

Présentation sur la scène de 

N~nv~~nx 
Débuts 

A la Soir(•c de Gala de lundi 
flistrihution fic <·otillons. 

Prière de réserver 
les tables à l'avance 

Am bassacle des Etats· Unis 
Le nou.,el ambaiosadeur d' Ainéri<iue. 

après avoir pr'és.emté aes lettres de aéan 
ce aiu Chef de l'Etat, a ~end<u viâle à 
M. AbdülhaJ.ik Renda. 'président du Ka-

LE VILAYET 
Lu modernisation lie lu b:\tissc 

des douanes 
Les crédits nécessai·rcs ont été affec­

tés à la modemisatian de lïmmeubk 
dos douanes d'Istanbul. Les plan• dTC<1-
1.és à cet effet ont éité ex.aminés, hier. 

1 

au cour~ d' rme réunion enue sous ia 
pr · id.en.ce du directeur généoral des 
d-011ane•. M. Mahmwd NM;m. 

Il a été décidé de bran lérer le la­
hori!:toi.re de chi.mie de la douane da'Tle 
en nouveau local, qui sera amé-naogé rur 
le modè-le d'une banque. 

Il v alJlra des fauteu;Is 

1 
d'at:e:ite pour le rpubl;ii: : 
pc\!rront t:ravailler plur-. à 

et une iaJ~Le 
1 e.s p riép osés 
leuir aise et, 

1 
J"'é!rr con équ~nt, mieux . 
- 1 :arrra111•his~··1111•nt rh•s ll'llrl's 

pur l'apposition d'un cachl'\ 
L'administration des P. T. T. ex.a.-

1n:n~ la po.9!ibiLité de se contenter. 
comme ceJa se fait en certains pays, 
d'a'Ppoo:er un simple cachet à froid BUit 

. le~ lettres au lieu de los afff'anchiT par 
' l'apposition d'un timbre. Si l'essai don .. 

ne de-! résultate sa.tîsfalsaants. la me$U.'îe 
, ~era appliquée et des machines à ca -
~ chets à froid. seront em1?~1oyées dains lea 

f\.11nistères, les Banque:s et dans les aJd~ 
1 m:n· trations des iou'rnaux. 

LA MUNICIPALITE 

1tommagcs snhls par I<' 
etc Karnki\y 

pont 

l e capitaine du bateau Sevim qui a 
donné contre le pont de Kamk.Oy, &e· 

, ., ra pu11i pour n'avoir patS attendu le pi-

"M.afCOili-His Nias ter s V 01ce 1 !~te_ &ou• prétexte que ceh>l-.ci ~a.rdait à 
Vt'nlr. 11 avance, .pour fia 1ust1bcat1on. 

L 
· bl- ts " - H' M 41.:~ son bateau a ét~ enlraîT>é par le 

es eta 1 semen «1v1arcon1- 1s a - courant. 
te--r's \.'oice> ont, à Beyoglu, pignon SU'!' D'au~re part. les airmateu:-e du Sevim 
1lt10. - au &ens le µ!u3 littérat du mot. .. 

L
.. · d l o!lll aY·ee la Mu.niiciip.a.lité qu'i.I~ ~taie.nt 
t-nauguiration e eu.r nouvealUx ma- .. , . , • 

· d , 1 · li . 1 Pre:.; a sou!Cnre a un a.rraJ14itemen.t a 
gamns e ven.e et de eu.rs 1nsta at1ons • l" . l I . . d . · 
ùivcrses a été uin événe1nent dans la vie umta > e, qui. sur~·1;n ·r·a•t en ce qui 

l 1 D 
· d · l f L . conce.rn<" !es 1ndemn1:tes dues pour leti. 

oca e. ept11s eux JOUr.s, , a ou e s y _1 , .. • , • 
·1 1 d' fi ocgats occaslonnes au pont et qui ne 

µre-c...11e et 1 aut ire que cette af ucnce d . 2 000 L 
e~t justi.Jiée. · pa!sen:~ .pa · tqs. 

Tout d'abord. M. Vo1,tik, ..,.chitecte- Lt• "111'<'lallstc pour Il' th(•:\lr(' 
:lkornteiu:r, à qui revient l'honneuT d' a· M. PoeLtzig. spécialiste en matière 
vc.r -.:1· igé la décoration de l'.111nmeuble de théâlre, est pa.rti hier pour Ber1lln. 
e quii en a tra,.cé tous Jes p\ans. a fait l~·tl~sc1alblee tlt.~ Ill \ âll" 
o<uvre d'a•rtÎ9te. Ce qui frappe à pre I L.'a56emblée Rénérale de la. vüle o'eat 
mière vue. dans les cinq étages de e réunie hier aous la .prési.d.ence de M. 
~t. l~ .bâtiment QU~ no~ av~s vWitésl ·revfik. et a pourauivi fei.amen du bud 
ounuheusement. c ~ tout d abord la I K~t de& déperutea de ll'exmcice 1936 quj 
p.airfaite harmonie des moindres détails.! a été .wpprouv.é. 
Hien qui détonne, rien qu.1 purine cho· Il a été décKI..; que 'le merché de Ha­
q er r oeil le plus e""""'é ou le plus dif-. l1cioglu &e t>tmclr.ait chaque mercred; à 
f île. Parte.ut, une utdi9a.tion rationnel· H.ambarhane. 
le des plans, pantout de5 tl.igne n~ltes On a ade>pté le crédit de 2.000 LtqL 
~L dé.ga~ées ; un ameublement à l-a foi& que le président .de la Municipalité a 
sobre et opulent, conçu avec un S(OÛt demandé à utiliser dès maintenant en 
ttÛr pour 1JTépondre aux ex.i-gencœ du lo- "\Ue de permettre l"utiliaation en. Co.rnie­
~l. l.a Radto est - encore - un ar· d'Or d'Ulfl feNy-boat PoW" Je t.raneport 
t"cle de luxe ; il lui faut don.c UIJ'1 miilieu des moyens de locomotion erùre Azap· 
cOTr«;>ondamt. il faut creer r •ambian· keiP!i el Unkapan. 
C;t>>. I\.1. \:"ortik v est pasrvenu ex.cellem- Le~ l'C\ e11t1•t·atiOl)S 
mont. de nos cbaulleurs 

Au rez-de-chaussée. dans le magatin 
dt vente, on .admiTe tout de m ~e Les Comme il n'a pas été poellibk. pair 

Lois salons d'écoute -pour Je d~sque. On suite de néceaeit-és bQdgétai.:rea., de T'édui.­
en a savamment 2:genoé ~es couieure, rc le droit die pJ.a.que e~bLe des chauf­
d orètes et tendres : ga/1on bleu. oalon !euro, ceux-ci sollicitent ;pall' dea démar­
ver:t et lon rouge. Le R"laeières -c:Kel· chee Qu'ils ont e.nitirepr:ises auprès de Qui 
v'nator>, toutes blanche<!, resplend· ent de droit, de s'acquiltier de leurs dettC9 
.ecu!. les f~ota de lumière élec.tr"que. de ce chef par voie de pelliœ ve:ree .. 

.l\.u première étage, salon d' exposi· ni.-ents- Ils demandent au.eei que i' on 

Les bourses d'études 
D' aoPrès ·Les mooe:Hfications aipportées 

a.ux dispositions de la lo.i COIJ'lcerna.nt les 
fonctionnaiores de l'E.t.at, n jeunes gens 
qui font leure. études à l'intérieuir du 
pa)"I MJX h-tis du gouvernement, des ad 
min.ietrations particulières et des Murn1-
cipal.itée. seront obligés. après e.~DÎT ter­
miné }CUll"'S études, de servir Ce.3 in$titu­
tions pendant cinq e-ns ~:ils eont des di .. 
plômés des écoles moyennes et pendant 
hu.iit an5 s'ils 90nt des diplôméo d' écolea 
sLwpétie~es. 

Les étudiants qui font des études à 
r étrra~er aux frais desditea admin;-stra· 
tions .90nlt te-nus, à Jeur retôlll'l', à un ser· 
vice obligatoire équ.ivala.nt au doub,e 
de lia du.rée de leunt études. 

PouT les étudiants en médecine qui, 
actuellement érudient à ]' ét.1.anger dain.s 
les conditions oi-.dessus énoncée~. bien 
qu'iils se soient déjà engagés paT acte 
notairié à servir à leur retouœ- pendant 
4 années lesdites admlniWitration cette 
di.Jl"ée sera portée à 8 ans. 

Abus 
Les inspecteurs du mini tère de l'E­

conomie ont teviosé los comptes de l'lns .. 
titut jchlyologique et ont relevé dans les 
regjstres des grattages et des déi>c-n~ 
non ju9tifiées. Le dGSSier de lenquête 
\.Îent d'être remis au procu'feu.r de la 
République. Le directeur Necirp, le chef 
de service. Serel. r emplové du hbora­
toiTe. Semsi, et le ga·rçon de bureau. 
Mehmed, so.n.t ten~ .r~pons<' hies de ces 
abus à diver<t t~tr.es. 

LES CONFERENCES 

A la •Casa 11'1t:ilia • 
M. F onaris, directeuJ" du lycée ita -

lien. dO'llnera ce soirr. à 18 h. 30, ;, la 
4Casa d'Italia-., une conférencf" avrr.i.ot 
pour sujet : •La premiè,-e gu TTP. d'A· 
bvssinie>. 

l'entrée est libre. 
A l'l '11io11 Français•• 

Demain, jeudi, 19 mars. ;, 18 h. 30. 
!\il. Ernest Mambou y. ,profeSSC'l.1.!T au 
1!ycée de Galatasa.ray, fera dan' la lie 
de l'Union F·ra•nçaise une conférence 
suir Je sujet suivamit : 
• L. 'art roumain dans les églises et les 
monastères : Les influences de l'art turc.» 

La conférence sera illustrée <le nom 
brttt!"e-s projections. 

Mme Vve L. Gounali. 
Mlle Marie L. Gounali, 
M. el Mme Constantin Gounal· et 

lelm'O enfants (Athèneo). 
M. et Mme Spyro Goon~l~i e-t lems 

enfants (Athènes), 
M. et Mme J.,an Gouna1i (;\thènC$). 
M. et Mme M. Perrin. 
M. el Mme A. Veggetti, 
Mlle Blanche Alllinoglu.. 
Les Fa.milles Callivrou,..i. Zachari.a -

dès. Pascal Raimm..d, Papa·dopo11lo. 
Alexitch. Oll\t ·1a :profonde d<>t.ileur de 
vo\11!1 faire ipairt d.e !a perte cn.u~nr. qu'ils 
viennent d' épTouvor en :l1a rp-er!\onne de 

l\Ule SOPHIE GOUN:\LI 
1 ~trr fille, soeur, belle-90Cur. tante. cou .. 
fine, nièce et aJMée. 

Les f1..méra:illes .auront lieu le jeudi, 
19 m,.rs, à 11 heures, en !' ép:li.9e M,:,ta. 
n1011Ph~ù:s. du cimetière orthodoxe. à 
Chichli. 

Le rp.résent avis tient lieu de 

t:on c:~r1arconi>, avec salon d' expO!Î _ mette fin à la oonourr:rence que 1euir fo.nt 
tion de gilacière'S pour reataura.nts. éplce· .,...,,.,..,...=,.,..=..,.....,,,,...,,,,.====,..,...,,,,.=,,..,""'~"'""'~=="""=...,....,.,...-----
ries. etc ... 
Ici. également. l'ame'l.lblem.ent•a été har 
rr:.oni é avec la couleur piluitôt ombre 
du bois dee Radios : tentures et fau -
teuils coUlevr d'azur - la Ra.dio n'eet· 
c' lci pu C!SClllÛeUoment •.. aérienne > .• , 
C ·est ici le don1atine de llngénieurr M. 
I\1an:el Perrin. qui a mis à notre d~o-

UN~ l\lODK NOUVELLE 

L'avenir inscrit au fond 
d'une tasse de café! --Il y a une nouv~ mode qlÙ vient 

d • iinpoSeT sa tyrannie à J..tanbuL 
Il a' agit de se faire dire la bonne 

·,.,on ses connaissances multiples. encv~ 

clopidiques. son obligean.ce empreesée. 
Il n009 parle avec enthoU!':'.iasme des réa 
, .. ltions: les plus moderne~ de la Radio 
-· notamment de cl"rtrai.ne oréation de aventt.tTf" par des rpeaSOlllllCS devenu.ce 
t\1a.rconi. contre Œea parasltes, qui fera la mailTessce à ~édire l'avet'lir. auiva.nt 

les <lis?ositi<Xl• ~- ~d au food d.. 

Le •tour était V<MtU à 1.a piliua jeune 
de 1°exptimer. atPrrès ex.aan-en., toujours 

de la mê:ne -· 
- Je ne .... uira.ls d>re que c' - du cha 

grin que YOUS éprouvez, cornmença.·t~ 

~He, mais voue êtes: contzrati:é. Une fem­
me, accompagnée de eon enfant, vien· 
dra chez. vous. Vous avez un onnemi, 
mais :il ne 1Jf'Ut pa.,. vous caueer du to.rt. 
V <JUS allez recevait un pa.pieir ( lett1Te 
ou autre) ql..IÎ vous proc\ll?era une 
?:rande ;oie. 

La eéance prit fin. 

ic-'e des amateurs. Il .nous parle aussi - ~ r-· 
autre innovalio.n - de l'in!!taillat.on té- la basse Je ma·rc de café 1 1 à 

1 
J'& eu UITle bonine ~~.-...... fault<' 1 

Tou.tes ie-• •trois venaient de me d!Îire 
leur facon, li.."l bonne avenWil'e. 

Snobisme 
L;;honiquc automatique pécia1e envi'Sap ---~-. • juur, d'e......--•imeruter k ---'-'é. 

(;{;e pour faire entendre à domicile les .... .,.._ psULGl.l 
d·~aues nouveaux. L'é1.cr11i!llc rc11gal11e 

Deuxième étage : bureaux de la di~ J\l' étant tirouVlé da.be un endroit où 
re<:tion. aménagés comme ceux d'ull'le trois frmm.es, ttrèe ~ dane le gen­
banque. re, ee liVTaÎent à cet exein:.ice, j'aj prie 

Et puÏ9 encore, au troisième ét~e. 1esl des notes que je .tranac:ris teUies qiuel .. 
atel,ers, la Ile d'études POUIT le 'P'Cl'· le.. 
onne'l : au QVMrième, les dépôts : au La plua âgée prit, lai premièt'e, '"' 

cJnqu:!ème, les Fudios d'enregtt:trement main, ma tasl9e d<e. café, et, après l'avoir 
pou"T Jes dt«1uee. "ous .allons de 51.JT - bien examinée, me dit : 

Il eat vr"i que tout cola· ne aignifia.i.t 
pas grand'choee. 

Mais /apprt..n.ds qu'il y a d'autres 
qui font le métier de diseuse& de bonne 
aventure inoyenna.n.t argent. 

Le p]us étonnant c·eat cru'il Y a, pa· 
Tait-il, 'PaTmi !cur clien.tèk. d~ per1!t<>n· 
f"i-CS l'Mtruites, oroyant encore que l'on 
peut lire l'av~nir d'après le maire de ca­
lé 1 

Comment rx.p!~quer cela ? .Je le fe .. 
rai en un mot . c'est la mode. 

Mercredi 18 Men Ul98 

(Février 
111 coUIPSI ise>lée. ,p;. 

En con équence. le Vengeance et 1e De nouveau'.X. détachement& ~ if. 
Cornwallis d'abord, puis le Suffren et le à tet·re .pou:r parachever r oeuvre Mait 
Charlemagne viennent juoqu'à l'enlrée destructie>n des batte>ries tUITq"""' élé­
du Détroit et font pleuvol.T Jieurs obus cette fois--c;, ils ae heUll'lent à d.ee -' 
de grosse e-t de moyenne artiMerie, touT me'llts d"anfanterie. Un matd.ot fu .. 
à toutr, sur les ouvragM d'Ell'l'ope et tué, .trois aut:rres eont Li CS!lés. ~ 
d"Asie. ·Inondés pa.T c te pluie de feu. sillers - marms sont rarppelés à b ·a­
s'abattanl ainsi pre"lue à bout portant. Le 2 7 février, le bombaTde~à.­
ks batteries tu'l'ques se tU1rent. A la ou"V'Tages turcs se rpourauit. La ... 
nuit tombante, elles n'éot:aient 'Plus qu'un alliée a reçu de nouveaux renforts f,,t. 
n1onceau de .ruines. cuirassé Canopus, venu des 1.lo ...SS 

1 a tH'<'lllii•rc nrn11dw... 1 kland, où il a ]>01'licipé à la cha- .,00 
c SOt>S ce feu ticra.sant lisons-nous 1 croiseums-lantômes de l'amiJtll . ad 

d.ans l'excc:· ·n,t,, brochure d., ~·ètnt-mn- Spee : !'Océan et ·le Swiftsure, Q;:i;el> 
jor tuTC, que nous avoœ déjà citée, ~ lait la campagne dans .rOcéan 1 _.., 
tort Ertugrul n fat!. de son mieux et le Lord Neiron et le Prince G <.id' 
p:lrvirut à la.nbe,- 70 proJeict.lles .,., deux détachés de la cHome F.leeU. Le iJtrll' 
h 

seur Askold, provenant de l'E><;:'.--
Eruil'C'3 ~ ve' = deux carn:Jl1!1, }>Ol>.'1tant ...--:-· , 

di!flet'.e.s a cho.r'zeoc td<lllX plèœs die 24 Orient, est venu ee mettll'e à la hJ 
clm. de 35 ""1.ilbœsl. La canclnl1te de !'of- lion de l'amiral commandant en d'r 
fkcer chargé de .:.a dé!= de cc fort est aux Dard.anelle9. On est à ,Ja v~le-­
a;u-dessu.s de totlt éloge. P.i.r cmrtoe, le vénements décisifs. Le ""'1t de la cau­
for.t Orha.niyo était abste!lllU d'auvm le gne sera fixé en m ....... 
tru de cm:o;te d'être répéTé et àé1ruit L'œuvrc t.lc <léhluicmcut 
::"Ur l'lnjonrlion du oorrrn=oo.nit de la Nous touchons à ,Ja partie la ~ 
b1!galde • w pa:.~ iplu.s taird fliU corn- animée de ce récit des opérations (Jll/l"j 
bal ; m11u l'lllll de ses car.ons Ille ll:ll'da1t y a 2 1 ans, aux Dairoanellea. que ~ ~ 
pas à etr:• déz11onté ta.ndl:s que rautre avon.s e.nrt.repris d'évoquer i.c:i. eu J 
l~l mi.' hors d'état de ttrer nvec ln le iour. _ __,. 
ha:u.;"e vou!U>'. Le:> fants de 8ebd ul-Bahr Ce n'est 1pas qu'au début de ,,_­
et de Kumkale firent., jU·'JU'$l dernier I'aclie>n ·se soit relâchée , au cO'rltr~ 
mrment. le:wr d ~oi.r sous un bô1nbarde- olle est 'P'1ue inteMe que jamais.. ~ 
m<mt nfernal.. To"" l fort& de l'en- la phase des grands bombaad""'"°.,,. 
lrée ava.ent été r?dul au sll{'l)Ce. • ·e~t close, du moins ju-aqu'à nouvd ___., 

l..e soir 1nême. le.s p-r .. miere ran1asi:se- dre. Av.a.nt que 1reis cuir.a.ssé9 ~ 
r:ùn-es al liés pénétraient à [int.é:rieUIT de3 reprendre leur form.K:lable duel ·~ 
l>é!->-oits. F rançaic• et J\raglais ava~ent les batteries d.e la défense, il faut '/llY 
ffm-po=té 1:1. pre1111èr.e manche. 11 TCS..- b~ayer le D~troit des chaa>e}ets de; 
.. a;.t •ou efo15 à -réduire encore toutr la ncs dont il eat encombré en t<JllS 0-

.T.it- des ouvrages inthieu:r - <'l ce n'est guère chose faci'Joe. ~ 
l-.nrouragé!'I. pal" ce ei ,..cè:!I on • Flat .. emp'lGie dans ce but towte une pO~ 

tait que ce sM'la t chose facile. Entre· re navale de petit9 bâtiment& c JI 
l: mps, deux. cuiraiS!lês 1nettaient à ter· tiers, remorqueurs, anciens navi~ _..j 
1c, à la faveur d tént.-bre! des petits plaisacice, qui ont J'a.a- tout d~ 
dét che1ne~ts dl" nlll'rill qw s' <'m'Plo- au milieu de cet enfer de feu • 
}atr:nt à rend ·e totalement h01?s d\~. !cuirs coques blanches. On les a CO~ 
jr,e les demi(~ts cano1 d:.-111el1T~s de- ltfu;, depuî:si tplusiem'S sen1aines à .. ~tlllf" 
Lout. dro>, de tous les points de !" Mé<li 

lis ne .rencontrèrt'"nt pas dt• ré~~ta111- t.;.,inée. ..,,,/fi 

ce '9érieus~, et après avoi.r visité l d.é- Les Ariglai.s en ont même fait ~ 
combre, lnrnants d~...a fort!, rf'ntrè~nt de ·La m.er du NoTd, ·tanicLis que les "id' 
à hord. t;uls aillié. achetaient au prix fort ..,; 

l\t'llOtH'Î:ttio11 le .petit tonnage disponible dard 

I..' ffe.t mol'al de ces év 'nements 
n'était ~s mo'ndTe. d:u côté turc. Ll· 
1nan von Samders ëcr..t. à ce propos 
dt11ns ses Mémolre.s ( 8) : 

• Le Q. G. turc compt;:ùt fortement. 
""" la lin féVT!er, YCc la probabl1tté du 
foxemelllt d D:inl::,ne:Ces par la flotte 
ennem~-e~ e~ t >u:S prépa~t.fs avaient 

té f:iils en eon<;éqtt.."nœ. Même ;., SIU!­
;..rn . ...,, COUT. les ~utontés c!vlies et mlli­
tolO'l'IS se t.en.aient prêts '°' ,., retirer. Je 
cas écheant, v= l'li>t'rJeur cte J'Anatol­
lco. Ordre ru· d :,mé. le 20 février, à !ln 
1 L re et à · ' 2< ne a'M!l(-e de veil'k!T res­
J'.l"'!'\ vement a l:l dére ' d11 llttaral sep­
tc11 trlOillail et 4"1U !llttorn.~ nll"lr&Uorc.1J L ;3o l!1 
l\Ia.rm'!i:ra. En fait, on a va.il ·en.once à ia 
defexu;x, de la p_~'l'.e <b Gt' ooru et 
d , collines qu1 1 d<>min lll1., tilns1 que 

la cote esbtt:iue d , Dètmili!>. 
Rcnonc~ation toute pasHa-gère d"ail­

lPurs, simple défM..ilance qu'a.hl.ait ra­
cheter une des plw Le:les défenses 
dont l"his o·r nl:lita!J"e ait conservé le 
ouvenir . 

1 lt•s rcll!f>l'lS 

Le 26 février, ma:4!ré le leu très vif 
d<3 pièoes volantes, le !01111; du l1ttora1!, 
et qui harcelèrent tenacement les cheir­
chc~rnines et les torpiilLeiur , un chenal a 
pu être dragué SU1r une longueur de 
quatre m;illes. 

Les cuirassés .,pénètrrent alont da.ne 
les Détroits. 

Tondis que tro· d'entre eux. 
le Vengeance, !'Albion et le Majeatic 
ti<'nne-nt tête aux batteries de DaTda­
nu.s (baie de Képhez) qui n'ont pa eu 
c1VO<>Te à souffrir du feu de® alliée ( 1i 
• agll de deux groupes d' obusien, 36 
pièces en tout, répairties ent'fe TOktt· 
Sogan}i et &enkoy-Eski Kale-Çapa 
1 epe) les autres bàtimenits :prennent à 
r<..-vers les battenies de ,J' entrée qui. 
Partiellemen;t remises- en état dan& la 
nuit, tirent de loin en loin qudques 

8 - Fûnf Jahre Türkei >, Gen. Liman 
von Sanders. 

ports 'fl'CCS. ~ 

Et maintenant. tiran formés en 11". 
~u.eur.s de m.ines. tous ces petiU' 
iimttits s'emploient a.Mi.dument à 
blayer U'O chenal à r intention des 
CUÎ'ra.ssés. 

Pendant toute cette période de 
para.tian, le •programme de la j _ •• ,.-"SI 
est réglé de la façon >rrunuable 
vante : tJll". 

Les cuira...,. se ·I"elll\Y'CIM deU~ .-~ 
d'eux dans Je Détroit auivant ....-: 
« tou1r de gaTde », avançant au Fait 
à mesure que les dM.guewrs Jeur .,_. 
la..i.ent Je pa918$te. ~ 

Tandis Que ces derniers ee co~­
to\111 entien à leur a.b90ITba.nlle ~ 
gne, les cuiraSBés •]es ,protègenrt à _, 
tour contTe le tir de r artillerie turG;. 
1\ peine répérée. chaque batterie 
i1n.médiatement canonnée.. .J 

• Des deux côtés, écrit le ~­
Ve.d!ed. dœ plèoos de Œmpà~ ~ 
droya.leut les dragooum à courte ~:.. 
ce, ill&!u'à ce qu'eUe.s 1ua;ent ~ .... 
r<pr.!= sous le feu des ruhraœéll- ~­
<e~-l.à se ta~t, d'elu1nœ ~ 
nwnça1ent, et ainsi d.e sui.te. DeS ~ 
alîemands s'en melaJenlt ... > 

G.PRlfttlo 

......,.,-~-~--=~-,....,,,---~~~~· 
i..A VIE SPORTIVE 
Un n1atcÎ1.-avcc l'équipe 

d'Uruguay? 
Ankara. 1 7 A A - No\18 cro~ 

~avoir qu'il eet footement queebOD -~ 

mz!ch de foot-ball entre le ~ 
champion C>lympiqu.e Uruguay. en ;.;, 
née en Europe. el le lea:m nati..nal !If': 
à Istanbul Comme dat.e, on pl'é>'"'t 
µrenùers jours d'arvril. ~ 

Une convmaation téléphonique • JI 
eu lieu ce soir entre La féd.ératioO J 
foot-ball et le comité central d'~ 
pou! obtenirr l'autori:aatJon à ce . ;,..-

Tout.eloi.s, vu l'heuTC taTdive, id :.1111! 
fut im~~~~fi:er cette n? 

p1: e en i!U'!'PT~~e e~ ncus ne nous l.a'S9011s - Vous êtes chagriné. Une femme 
P d'adm;,.r, Il nous faut féliciter très de hau.t~ taille vient vera V"""I voue ap· 
:,.,,cèrerncnt l\1M. Gu~o.tr;an et Chorrt"• portant de l'arrgcn.t et das c..akleeux. U­
l~s actifs d;recteurs de Ja cHûs Master'11 ne autre, avec ees deux enfan1.'9, vie&" 
\'oiee> poUJT' cette réal.sation si hew-eu" dra chez v·ous., apportanlt du bonheur. 
se et.qui ·re-lève le niveau g.énéiral des \'ous allez TecevoU. un pe.p.îer (~ettre ou 
établi!l3C'ments de la Rue de l'lndé'Pen- aie.te) dont le cont•enu vous IPTocu:rera 
d'.lnce et Y ft!piporte comme un teflet du du cha,stdn. D'une faç.on génér.afle, chez 
Houlevatd des Cai1lucines ou du Kur .. vou..s, ù y aura du bonheur. 

De même q1.1'il Y a une oour la toi · 
lette. pour nlaigrir, il y en a au5l9.Ï POUIZ" 
ce-ux qui veulent .paraître croire à des· 
a1bmrdités. 

füMtemdamm... La seconde. d'âge moyen. examinant 
la 1nême tasse. prophétisa : 

(_'11 • « Ïll\"P1llfll1l' • - Vo.,. avez du chagrin. mais 
M. Rü IÜ o'et ad<=>é à la drrection vous vouo coneo.lerez. Ve.-s le ta.rd. 

df" la marine marchande p-our l'aviser vous aHrz vous renconibrer avec un 
qu'tl avait trouvé un moyen d'empê - homme C:e haute taille. maigre avec 
ch'"'1' qu·un bateau amarré à une bouée qui ''OU-S échangerez quelquee propoe.. 

coule à la ile d'une collisi<>n. li suffi- Sou• peu, vous recevrez une ':>onr>C 
:ia:t, d'aPTèS rm,•enteur, d'attachtt le nouvt>lle. Chez vous. voua voua Ten­
batea.u par un ~and crochet à deux' contrerez avec un hornine hJo.ncl et 
Louées. l'une à la prô'Ue et l'autre à gJ os avec qui vous voua enten<hez 
l'arrière. La directio.n de la marine maT .. am.K:.a!c:mcnt. Vous allez dÎllp<>eler 
cha.nde a estimé cette trouv•â.lle corn· bienf,;t d'tme grande .omme d.'&11rent· 
me ... n'en étaint paa une 1 Voua serel: heureux, Œèe heureux. 

Cette mode de se faiire rpréd.U1re l' ve~ 
nir exis.te éga!ement e-n Occident. 

En France, par exemple, QU<t' d di­
~ITS die bonne aventure extorquent de 
)' ar~l!Dt .pour ind:Îquer J.e numéJ•o QU~ 

ga~n.-ra le gro1 lot de la Loterie Na-l 
tionale 1 

Peraonn.e ne se c:Li.t QUIC si ceux qui 
prétendent le conn.aî.tre en étaient 
certaine. il. ach.;teraien.t le billet eux· 
mêmes 1 

c· e.st ainsi c;uc sévit chez noue la 
mode co.nei8bant à oroire aux ventu :'P?O· 

phétiqu.,. d'une taase au fond de La­
quelle il est ,.,•t<' un 'P"'l de calé 1 

Nazim Uluaay. 
(Du " Ka)'Uk • ) 

L••s meurtriers du cnissh'r •le 
et \ 'unus, flcvaut le lt•lbuual. 

lu PosLc de ti11l11La, 
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S-BETOCLU 

CONTE DU BEYOCLU _ ToQt ce que je poutTais te Tepro· •r-----==-----.,...=,,..,,...,=,....--==========..,,....,,.,,.,.., 
1 ~::S:E:'R=\=E=Z=\=O=T:H:l:,:::S:<:H:H:J:.;1:·:=1:.;:T::\:'O::s=,= •• =.=A=C=I·=~ ... =, =mm h C ontinua-t-elle, c'est de ne pas 

C •• f·---L . t-·t avoué très r.1:1..J11,~.uem~t. na aVO)r ..,...... Il 
Mathieu. hoc ever..: paT une te e Co'i11cicle11ces 1 m.->éu.Mk. balbutia : , . 

1 - Tu es vraiment trop bonne. C était 
_..._..... 1 déhc.a.t tu comprends. Je n'osa." pas. 

Par Bernard NABONNE. . "---·- f ' "tait lovée . elle contemplait 
D 1............. ~1élithi.eu ~-..... eanne 8 c · .. 

1 e-pi.ns """"""einps, • f me M .1h· avec des yeux étTangn QU i . d .t lus avec sa em ' a ieu En ff 
vc ne A eniten a1 P . ent • J.n .. • qu.e trop tard. t" et, J C · étaJt nettem n:e • exp - ~ laissa 

eann_: ~ a:sena~e .. q~va • hornhLement ~or!qu~dle fut près de lui, ~If" se 
plu . ~gce q~e .. ui. . d', ormes po- tornber 81.JIT ses genoux et 1 en!!aç.a fou-
en!iudt en v1e11l1SS8int • en . t 

l .. od "tes s0ou1S1 ses yrux . l u~men . I 
c \CS A et.aient pr Ul . hl nfté, _ l'v1ajs moi ussi, mon chôri, a~ 

•. fonnida ement go • • . ')' 
son nez s etatt l d ts de ,, . c...elle Pl\!SÎon.nément à ses oiei les. ·1 1 uatt que ques en n • ' . . 
et i: m '111VflQ ··auraic pu •• ~re ce que tu m ecnvars. 
d t ' .. • . • . t tvan · 1 swvc.it :.J. cette 1-ttTe. ·v1oisi aussi, 1e t arme ou-r. .. tezn.P9. son moTa . . 

r~n meme ~ . \itat-h~ la j~ Ah ' je te promets. Je te 1 e Que 
UDt' évolut1o.n par elde. • et, . ·ers lui . ne te pa'"l ai p)Us iama6.s de cette 
d ') t elle était evenue en.., 1e . . E 1 • 
~ ' •·1 't fini p.a:r enVI- ~et te brou1 ~. t. oraque tu set me· 

d • éable ""' avai. . . fc . . · esag-r . mme ]e eeul moven chant. 1e n y nu pas .a.ttenbon. 
age- divo:rce co 'b' Elle le b sa t ù pleine bouche EJ:!e 

d · une v e p06Sl '1c. C 
e '6!C reta.J.•.e • • ,8 ... .n.!'41. voulu était diborda!lte dl"' tendr.esse. omment 

P f . t. Jea.nne n a' .. ~ C 
ar ICT e, h.- à eon ma-ri: se serait-il défendu ? ommen.t f;e" Ee· · )' · de so Tacc.roc ....... 

avorr an ~ , tendu qu'elle quittera:it r~it·il expliqué ? , . 
et avait ete en al, à la fin de cette Avant qu'il fût remis de eon emot:ton, 
le doc-'..JC" c conJ~I noSLaller che7 sa 1: St"nta:it bif'.'n qu -tlie is' était réconc1lié.e 

P our au e:: 8 1 
· " J' JJemalJle ~vec lui de toute son ame et QU' !a 1-

nièr.e d ·1 ce moment avec ht·rté était iperdue. 
~1 h' a'ten a1 , , 

. a:t u·u d' mpa.iience qu'il a"~a.it - Ah ! mon chen. que le.s homm..es 
<I autant p}u.s l qu'J1 adoTait et qu' . :ln1 b~es 1 bai ~rtia·t-e le. 
une ieune rna1treMe . , 

1 ..-W:rait hicn pouvo1;r cpouse'r 'PJ.U 
1 < ~- • d 1 
tl:ii cl • Anet te, blond tna:imequ!n. e a 

de la P rx fine. rai::ee. rep1dainte. 
rue • l . f 
d~ la JO !e f ~ure et e corps niai:n ., 
que le f ient rév~ nuit e-.t jou"'. ... 

Cependant comme il ne pou\--a ~ t-t~ 
tcn. o s ovoc elle, il était jaloux • et 11 
.s',..nruivait de pet te brouil~es d'amou ... 
eux c mrnr celle qui êta. t Sll rve:n.1'" 1 

"ec11le 
_ Ah ! n , je ne puis lui pa "' 

. • onaf'ai! Mat hi nuwva1s can.cte-e !' .., 

for rnalh("! ~e"'.l.X.. Ce fiCra::t oncou~a.~. 
11 e t ini.po b1e dan.-i ces cond1t1ons' 
que )e r1squ• pour dle ma ~t~at ':n 1 
r\1 ndtin~ ~t que je J'in·talle H'1, .?e 
qu-t"' Jean.ne sera partie <:orn ie 1 e'1: 

uva; l'intention. , 
Pourtant il êta t horrjblement triste 

d êt e r.1ême provi on:~ent, f"'l • mau­
v termes avec son arrue ; et Jncoi:· 

•nt 11 se de-mnndait comn,emt l 
IC enïr.11.. • ·h 
P :-ra t ferre 3 paix ns troP s u 

n1"1i ) • f 
- Je -;;a1s lu" ffiVoyer une e trt" 1 

nit 11 par décider. 
dt-v3nt on bu-Et a ôt. 1 •a 

reau. 
Il éc-ivit 
t Ma rpetite poulette chêne. F.ran<:e 

') 1 tupi-de de nous fair(" <lu 
nH nt, 1 b uid 
llld1 mutaellement. de nous o f"'r. 
Qu :""'Ici on s"a:imt" comme norus. n0113 a1~ 1 

nton.s.. Un ho-nunc comme ~o e !";f!S 

• 1 p-·t ê-tTe 1PMfo1!1 un peu SOUCts 1 ... -..., • J 
\eux tu qull ne !OH Pus n<"rveux br ._, ) 

qu t1on de no tt petite ow.: e · 
Il dut imterrompre brusquement. On 

ouvr it la porte dl"'nière lui. c·éta11 sa 
femme. 

.\ve autant de dextéri~é qu'il 
le r-ut J srlisra la lettre commencée 
da un tiroir de ea 1a hie. f eann .. 
d llleure. ne fa sa~ nulLe attention à 
lui : mai elk 8-éterni.9alt dans la nif.~ 1 

c•. 
- Je chen:he. exp)iqua-t-elle. a'~ ne 

,. tTOUVe pa-s tci dee objt"t personnels 

'

t" d~r,.Tais -c-mpoyiter chf"z ma qu~ .... ;,o~ 

.ro ère. I\' , h 
:in présence fnît ~>nr agacetr ·ia !ll"'U 

• ' po1't qu il qll·tta :.a place. Il pa~ 
u te- ·• • l"d' LI e matinée fort morose a ~ _J ~ QU 

•, ....-... ~ncore r.accommoae avec 
n etaJ.t ·-
~ ~ctte ,__, • · oc dit· 

A quoi bon IW ecnr~ . 
- d !a Paix. 

1, ''att-enclre ce soir rue e 
na1 1 • .. • lui cleman· 

et, b•f"n qu '11 m en coulf", 1e 
dn paJt<{on. 

• Ull' cette r'roluton, il renta pour 

<l~ieun chez lui. fem~ 
Il vollll .. être correct av~ sa. 

• • L -··t . et il mcl:tar.t urne rnc 1u.squ au oou • d 
coquetterie à ne pas Ôllre en Tetair aux 

r~pê:mme d'habitude. le déjeuner fut 1 

nn1ct. que ieurr 
Pendant tout le tempsi 

• Jeanne ne leva 'Pa& 
honi'le iSC?V11~ · • 

les yeux 9ll!l" &o.~~· 
1 

• .-.rment -pr· 
" 1 t ooµuere ~ ••~"' --.etc am . Qu'il c tar 

· · Mathieu. m . 
onb1e, - manch t de pouvorr 
<le d'êl~ à d, e liî:crt' ceconqui· 
f~ter av~ Anette ma e son 

D·~u. aue eous ac ! PourV'u, mon • .. e 
'bl Jeanne ne pr<:l>'L 

~ •que iropa i e, moi 'I eaP ce co.l'lftre 
C fi quelque ventt

1 
e$t ri vite ti • 

Un coup de lfCVO ver 

"Ô ! serait tranoui1le 1 
iHc1démM>I. 11 ne a t installée 

que 'C:"'9Q~ sa femme aer 

cht.7. sa mère. f • venait de 
La bonne. a'Près le ca e, 

dt-mervir 
. pas 

Elle n rcntte:rrur · tot>L évitet le 
f\1'ithieu voulait. ia.v_ant dl!rigeait veTS 

tê.t,. à tête : il se levaJt, se edé d'oo ton 
1 .. pore. quand il fut rai>P 

~n-ergique. .• • ~er. 
- Mathieu. Jal a te ,1>"" 

1 
-1 

- Allons, !:-on. QU Y a• 1 
l 
encor~? 

8\IT """ 
en face 

&t- demanda-t·.' en rrevenan 
Pae et a'a$SC'Vant àe nouveau 

'd' • d-'jà omme de ceile qu coMe ~r 
son ex·~ . 

e; le t•écoute. d1t..jl. u• 
Eh " 1 J'ai trouvé la lettl'<' Q 

- .. oif"n . . t 'e da.n~ 
tu éc.rivai5 ior3Qlle je au1s en re 
tcn LU!l'eau. ce matin. 

Il bondit. s écna-t .j\ de 
- C. t indigne ·1 • On ne 

frayeur et de furwr ,me ee.s. ,. 

Théàtre ~1unicipal 
de Tepe ba~i 

h1anbu1 Beltdi11ul 

$ehir1Ïyatrosu 

111111111111111 

FAUST 
Ill 

111111111 

frwluit l'nr 

A VENDRE pour ca:use d~ départ. 
ac o Bu..ck> fermée, modèle 1928, 

è soli.de. pnx d' occasJOn. Pour la 
'on téléphoner 44 780. 

Banca commerciale ltaliona 
C1pital eolieremenl versé et rélerves 
ut. 8'•'•.2-i~.a9a.H:> 

Dlrcetion Centrale MILAN 
Flllales dam toute l'ITALIE. ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Creation3 à l'Etranger : 
Banca Co111111erciale Italiana t France) 

Parts, MarselUe, Nire, Menton, Can­
nes, 11-lonaco. Tolosa. Beaulieu, lttonte. 
Carlo. Juan-les-Pins, Ca>ablanca, 
1 Maroc!. 

Banca Cor11merc:iale Ttaliana e Bulgara 
Sofia, Burgas. Piovdy, Varna. 

BanC'a Com11zerciale Jtaliana e Greca 
Athène>, Cava!la, Le Pirée, Salonique, 

Banca Couimerciale Jtalîana e Rumana, 
Bucareat, Arad, Braila, Brosov, Con&­
tantza, CluJ, Galatz Temiscara, Si­
biu 

BanC'a Co1nnierctala Itallana per l'Egit­
to, Alexandrie, Le Caire, Demanour, 
J\tansourah, etc 

Banca Co1n1nerciale I!aliana Trust Cy 
New~York. 

Banca Conz.merctale lta'lana Trust C'/I 
Boston. 

Banca Coninierctale Italiana Trust Cu 
Phlladelphia. 

Affiliatfona d !'Etranger : 

B della SviUera Jtaliana: Lugano 
anca !tien . 
Bellinzona, Chicuso, Locarno, -

drisio. 
Banque Française et Italienne pour 

, l' A mérlque du Sud. 
ren France! Paris. 
reri Argentine! Buenos-Ayre•. Ro-
sario de santa-Fé. . 
rau Brésil! sao-Paolo, Rlo-cte-Ja-

j Santos Bahia Cutlr11ba. 
ne ro, • if 
Porto Alegre, Rio Grande, Rec e 

l PernambucoJ. . 
(au Chili! Santia~o, Valparaiso, 
ren Colombie) Bogota, Baran­

quüla. 
(en Uruguavl Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana, Budape8t. Hat­
"'·kole Mako Kormed Oro•-ran, ##"-~ • ' 

haza Szeged, etc 1 

, '1taliano ren Equateur! Gayaqull, , Banco , 
/,fanta. . 1 

, Jtallano (au Peroul Lima, Are-1 
1 Banco ül T 

i Callao cuzca Tru! o, oa-qu pa, • . ' i 
na, !UoUiendo, Ch1c!a110, Ica, P ura, 
Puna Chlncha Alta. 

i Bank Éandlou.111, W. Warszavie S. A. 
Varsovie, Lodz, Lublin, Lwow, Pozan, 

Wllno, etc. 
t k Banka D D Zagreb. soussak. Hrt1a s a · · l 

Socielà llaliana di credita Mi an, 

Vienne 
Siège d'rstanbti., Rue Voyvod:l, Pa­
iazzo Kara.koy. Téléphone. Péxa, 

44841-2-3-4-5. 
A ence d'L<W.nbu:, AJla.lemclyan Han. 
D~t!On Tél 22900. • O~ra.tlons gén.: 

22915. Portetcu!J.Je Document 22903. 
pœttJon 22911. - Change et Port. : 

1 229l2. ttklàl Cadd. 247. Ali 
Agence de Péra. Is 

1 Namlk mm. Tél. P. 1046. j 
, succursale d'Izmir 

d coffres-forts à Péra, Gala­
Locat1011 e 

ta. JstaEnbTU~AVELER'S CHEQUES 
SERVIC 

1 1 t oiTS pour V l'itre 

oui' r pa da:ns e~ . hi-1;:;::::===============:=:==:li 1 1 ,,. t ·- nlenk une tra f!a att•es " es uu- • 

son dor.t. je ne te croyais pa ca· E T 

P•hle. . I C TA R 1 F 0, A 8 0 N N E M N 
Devant cette exPlOSJon. - eanne ase ~tr:lll{Jet•: 

• J .;paulce. Turquie: nave hawsa1t et t Je de Ltns. 1 • ...Ur au couran . '1 

- le vau a,. e e chais qudqu<> Ltqs. 1•.an 22.-
v11..,,. bien qll'C tu me ca 13.50 

Lt• 11Ius urand SIJCCtacle 
dP }',\ ~l\EI"~ •.• 

TOl TES LES SPLK, 'Ul<:l'.RS 
<lu 

:\li 'SH . .:-llAl,L à l'écran ... 
Le film des millions 

Le traité de con1n1erce 
, ~y turco-suédois 

On a communiqué aux do0011es les 
position du nouvea.ru .traiL>é de corn~ 

1nerce turco"'8Uédojs, entré en VÏgu-a.tT à 
partir du 1er mars 19 36 . 

D'•rè.s la liste des cont.in~ents qui 
y eat annexée, il est ;réservé pour notre 
?üY• 450.000 k;Jos de p-er pour em. 
hallage et 125 000 lriloe de fer pour cy. 
lindres. 

La culture du «tômbeki1> 
l es expérience faites par le mt1ruatère 

de J'. griçult1.11re ont. dérnonLl'é qllt" la 
1êj2'ion de Ml.!llS était propre à la cudtu.re 
du • fombeki >. 

Pat conséquont, dans qaelques an 
uie§, 1! sera ;i.nuti:le d'en faire venlr de 
l" étr.a.nR;er. 

On a!l9Ure que lk- • tômbeki • 'P!O· 
duit dan.a cette régt-on est équivalent à 
c~:lui de l'Iran. 

Des n1esures pour le déve-
1oppen1ent de la conson1-

ma tion du poisson 
Les rerVJCes co.mPétent:-- dt1 minis-tè· 

re d l'F..conomie -s'occupent active -
nu:nt du d-éveloppement de nos pro. 
<!:UJt~ d' ex.portation Pà1MnJ.. len::iuekt les 
pl on.s. 

Dr.:s étudee qui onit été faites, 11 reaa 
aort qu·tl y auira ltieu de confier à Uni(" 

!-OCiélé dispoea.nt de gran.d.s capibMJx 
,lm exportations de poi.s&on~ De :p:lu-s,. 
il faudrait réoervN ,)a. plus grande place 
à r industrie des conserv.ea d poissons. 
ce qui. d'aJ!leurs. a été envi"B~é-e par le 
St"Cc>nd programme quinquennal ind 
trie 1. 

On ne perd pas de vue qu 'i•l faut 
égôll(;ment prendre les m~res voulue.s 
pour au~rnenter la consommation à 
)" ntérieur du pays et notamment en 
Anatoli<.. 

Pour comm~ncer, il faut di!lp-OM"r de 
\\.'agon pourvus d':in.st.al11atione frigori-

·•5·nHa11I CIR: l E Y 1 I 

î E M P L E '1 

pom· tlemaln soir 

S~R~V 
qui J>résN1te le film lt' plu'> 

réussi de la PETITE dans: , 1 

LE PETIT (OLONEL '1 

2 heure de charmes ... de gaité ..• un sourire de printemps 
Prix S(lé<'iaU'I. 110111· E.. FA. 'TS: Hés1•1·\l•es Ptrs. 2:>. 

l1•r Hnkon l'lrs. 20. 

A pareille époque, les prix des beu~­
reo al\J4{11lenttttt pa.T .eu.i.t.e du ni0n arr1· 
vag< à 1 ta.nbul, des beuTTt:8 d<> I' An.a· 
tolic en quantités suff11Soantee, les r1~ 
gui"1!ro de l'hiver influa.nt •m la régula. 
rit.; des oommunicationa. 

Les avantages résultant 
de Ja convention de clea­

ring turco-aJ1e1nande 
Faute de dénonciation dans les dé­

lais prév , la convem tion de clea!ring 
h.l!rco~lle"Jnande ee trrouve êtTe. c lP90 
fac-to , renouvelée poW' une année. à 
P"rtir du 1er avril 19 36. 

duc: du l /81 19 32 nu 31 décr.mbre 
1935, soit d-eopiui.s t:roiis a+n et cinQ mois. 
cee achata 0<1t été de 451. 95.233 ki· 
los, pour un monlant de 16.156.563 
liVTes.. 

L'Union des négociants 
en tabacs 

L'Union prévue cnh'e les nc'.'-goc.11B.111t.s 
en ~ ne colltJ)'rendTa pas u!l'Cmcnt 
cuu~ de notre v1 c, ma1' ~a en1 n 1 

ctux d
0

lzml-r ot de .Sa!maun. 
De cet1e façOll, o.n pourra non U· 

lf'ment éviter, par la coru:urrenice, la 
baisse des prix. mais aussi ce groupr 
poorra prendre IJ)a.Tt en plein a.c.ord aux 
lttdjudteation.s de. régies é.t:ralnStèr dési­
r us~ d'acheter noa tabaca. 

La balance comn1ercialc 
allen1ande 

\'oici quel.s ont été les avantages ~- commell'cial.e se dlôture pour .le me de 
L:r '. pour notre pays., PM euite de cet· Berlin. 18 A. /\. - I..a b nc.e 

te c..onvt""nt•ion ft'""·ri r avec un exc~dcnt d'exportation 
) - Grâce aux ex.porta,t_ion'lt tr~ de 40 mJllio.ns dt" ma:rks. con.tre 18 I 

.nxp;,rtantes faites à del>tÎnation de nilllions ~n ianviei:r et con re :un déf.Kit 
l'Allemagll'c. i.l a ét.é possible d.e main- d'rx.portation de 5 7 million:. Ml févri~r 
lt"nir •U .niveau nomial !les prix des ~oi· 1935, ! 
eciLtes, alors que l'abonda.nc.c exccphôfl- Les importatllon"' t'·ta.icnt. avec un to· 
r:elle d-e la réco1te faisait craindre un~ tal d.e 3 34 million~ inftineutes de 30 
haisse des prix. . n1.Jlions à celles du mois d janvier. 

2. - Pour les même motifs. les PJIX Cette diminulion .se irépartlt 8'UI'" QueAqu~ 
de la laine el du mohair ee eont m<Un• P•'Y'A ; le.! Etats~Uni ' le Sr. ï, 4a rU"' 
tenus aUSSJ. qU11e, la orvège, l'U. R. S. S .. la Rou· 

D'une façon ~énérale, il est .;tahli n1an.te, la Y ougosl~1c et Lt R.uJ2'arre 
c1ut'", dans nos expo:rta.tlon!l. l' i\llenta· Les exportation! ont dmllnué vers 1 t 

gne t1t-nt 1-e p~emier rang. ·~ Bulgarie. E.llos ont augmenté vers ru. 
11 t•n e t de même pour les martiC:Tee R. S. $., la Grande-Brebagn lia Gr(.c • 

prt-n1ièrt que nous :importon..~ chrz l"Unton bel~o-luxembouir~eoi!\e et J'f -
r.ouis de ce pays. P:'"Ple. 1 

répa.rat.ion du motor-boat Istanbul. . " " 
L'admic t ation dea n10nopol stn· 

vunt cahîe-r des charges que l'on peul 
.ee procurer a sa auccuf6aJ.e d Ka bat(t , 
nl-ct en adjudicat.Km, Le 8 etvril prochain. 
la fo.umitur~ de 8000 kilos d pé role 
et 5 000 kilos de fi),, d, for. 

La bibliothèque du Musée de 
Tokat, qui compte 2. 780 volu­
mes, est installée dans une bâ­
tis.se qui est elle-même \.Dte des 
oeuvres d'art les plus intéres­
santes de cette ville. 

LES MQSEES (,'application du systèn1e Allen1agne et Yougoslavie 
(le Co,11pen!>ation B d 18 A A La f' Musée des Antiquités, çi11ilt Kio~k 

eogra · · · - con crt"ncr Musée de l'Ancien Orient 
Le Dant~rk, J'llOUs vend nt pkl 

qu'il n.te no.us achète, doJ>éna.vant'. la 
vateur de marchancL~s danoises im­
P rté1:.s t"O T urqule, ~ra bloquée à la 
B•uQue Centrale de ·1a Répuhli~u• de 
Turquie. 

1 ~·a111élioration de la pro­
duction et du con1n1erce 

des ceufs 

commune dea comhoés g0111vernC1nf"nt· u~ 1 
lleinand et youg<>t11lave ptiévuie dans le ouv~rts tou1 :e!'t jours, B~uf le mardi, de 
trai~ de commerce entre les d x P·lV• 10 a 1 7 h. Les vendred11 de 1 3 à 1 7 h. 
a été ouverte hier à i\.gran\.. La dwrée Prix d't-ntrée: 10 Ptrs. pf')ur chaque 
de- cette confô~nce (JC"Ja 1p obablt"n1en.t 1 section 
<lune semaine. On y di uteta toutes 
lc-s questions reilaitives au trafic d n1a.r 
chandisca et d,,,, paiemem ~ntre r J\llr· 
n·1a~ne et la Yougoslavie. 

Mu•tle du palai& de Topkapu 
et le Trésor 

ouvert! tous les jours de 13 à 1 7 hcurea. 
sauf lf's mercredis et samedi!\. Prix d'en· 
trEc: 50 piastres pour chaque section. 

f'Q ues, afin d'envoyer, en Anatolie. du . !__:_J. •- , 
Llnr çommisston 'Prcma~ paa- j!e l)l'lea 

poisaon. !'\!dent du Tiirkofis .a' est réunioe à Anka .. 

.\djudications, ventes et 
achats des départen1ents Musée de& art& turcs et musulmans 

à Sule~maniye : 
C' e--$1 ce Qui ee far:it a<:tu-cllem.enit 

IJ.H."'lr Ankara où l'on trouve touiour41 
du po son fra.i9. 

Les prix pratiqués 
sur les beurres 

ra. 
Elle a rxaminé leos me u:res à pr.on • 

-'<.11 r pour perf~tionrner le ytèm-e ac· 
1uel con!1Îstanl à ache-ter b oarfs d.ans 
!.es villages pou'f !ce t.T1B1n19Porter aux 
n._ llTC' hés. 

D.e mêtne, elle a examiné la qu~ion Sur le maTché d" I tanbul. ~ rprrix 
1 h d la rt<:<luctK>n des frais de tran$?0rt dt:s beunee on.t un tendance à a aus 

fi crlilc d.e la c.réation d·une MM:iét~ 
ee.On vend. f'n gTos. à 100 prastTcs le o~vnn,t 8occupt!r dru commerce d~ 

d 7 c. • neufs. k 10, le beurre de Trabzon et e .1 a 
~lJ. çt_'!Jua de han, tandis que l'arm-ée Enfin. la commission •'est occupée 

d ~ ramêrliora.tion de la r ce de ta vo­dt.:rnière. ie prix de c.e dernier était c ~ 
<) "~ 6 piastre5. 

Il y a lieu, cependant, d~ prend«' Les achats 
de la Banque Agricole 

en <:onsîdération que, vu Ja &éch~cee. 
les vache.s laitières n ·ont pa· pu êttt'e 
hit-n nOtlln"jes dans les régions de Ka.ire 
('! de T rebzon. Elles ont donc "PTO· 

duit mO'ÎŒls de lait, et rpartant, la fabri" 
cation du beurre s'en est ressentie. 

Deipuit r époque où le S{OUV.f'Tnement 
r cotnmen<"é à acheter du thé pa.T f' en .. 
l ·t:mi•f' de la Banque Ag-ricole, c'est à 

01. ,. , lnuve en sachets de 2 com· 

prtl'T'és cl en tubes de 20 com· 

rmmés. Veille> à ce qu'elle porte 

officids 
Suivant cahier d,.... charges qu't" l'on 

peut Sf' prooWN"T ~atuitement, J.a Di­
rection généralie de IÏMtallabon d-es 
réfLKÏ~s m~t en adjudica.tion, le 20 d~ 1 
ce m01a. la fourniture d dix rnilLe ch • 
J'\J~ll d"' divers types à l~usagc des ré 
fll$Z'iés oultivateurs de .La Thrace-. 

1 " " ,. 
L'admim toratoion du port d'htanhul j 

n1c:t en adjudfC'ation, le 31 co\.ur'ant. la 

ouvert tou.s les jours, sauf les luncü1. 
Les vendredis à partir d• 13 h. 

PTix d'entrée: Ptrsè 10 

Musée de Yedikule· 
ouvert tous les jours de 10 à 1 7 h. 

Prix d'entrée Ptrs. 1 O. 
Musée de l'Armte CSle.-lréneJ 

ouvert tous Ica juurs, sauf les mardis 

de 10 à 17 h. 

MOUVEMENT MARITIME 

LLOTD T~IESTJNO 
Galata, Merlu,z llihli111 han, l'éJ. ''~870-7-8-ll 

DEPARTS 

CALOllA partira !llercredl IH ::llar• à li h. pour 
Sulina, Galatz, Bralla. 

Bourgaz, \'arna, Consta.ntza1 

(<"gNICIA partira niercredi Hl llar11 à li b. pol.r Ctt\'&lla 
Pa•raa, Santl-(.luaran,n, RrindlsJ, Ancona, \ 1111i!le et Trieste. 

~alou.i4ue, V' oie, le l'ir''"• 

Le paquebot poste CELIO par*lr1t je111tl IU M11ra 
le Pirée, Brlndi•f, Venise et Trie•te. J,e bateau 
Galata. 

A aJ b. 11r~cu1e11 pour 
partira des quai• ~ 

~ervlce <'On1bintS tl\'e'' hui luxu~ux l1n11t1l'hot1 cte" Soci~f~s lTAl.IA et CüSl LiCll 
~aur variations ou retardt1 pollr le1H411el11 111 <·0111pRf(11ie ne peut 11as êtro tenue re.'1pun 

t1abltt. 

l .a Cl.lrnpagnie déili\re d~a hillel11 d111:1cts 1 uur tu11111 les port.Js 1tu :; Jr1J, fiud el lenlrP 
d'An16rlque1 pour l1Auatrahe, la Nou\·ello Z~l11rut_, Pt l'Extrt.'lrne·Orleut. 

1.n Compagnie délivre des lJllleta ruixtes pour le parr•1.urs 1naritirn~ tt'!rreat P lstaobul 
l'aria et latanbul·Londres. Elle déll\'re aussi lt\'I billet~ dtl l'Aero·l'Àpre ao ltallan ~pour 
Le Pirée, Aib~ne1, Brin1llai. 

Pour toua reneeignfl1neuts e'udrea~or à l'AgtHaoe liéu!Srule du IJo\'d fr1eat 10, M.erkea 
Hthtlm Han, Galata, Tél, 4-17i8 et à son Burouu ile l't\ra, Onlu.tn.·Sura.y, l'!Sl 4.J.8ï0 

FRA.TELL! SPERCO 
Uuuls lie G11!.un Cinlli Hihtim llan lli>-07 'J'él1'pb. 44 7112 

Dépar(~ 1>011r 

l Anv~r•, Hotterdam, Arnsler­
ddm, Hambourg, ports du Hhin 

Bourgaz, Varna, Conatautza 

.. .. ., 

H }{f.l'tllt'B 11 
« l/1·tc1t/ra » 

(1 llrrru/1·1 • 

Pirée, Ill ara., V al en ce 
"lJelagoH \Jury,, 

I~ivt•rpool " f~youa ,l/11ru. • 

"'l~i11u1 i.llrini,, 

1 Compaouirs 

{ om11agnie Jtoyale 
:Séerhu1dai1e de 

t\tt.vlga.tion à. \'ap. 

.. 
.. 

flii11pou Yueen 
K&.i1ha 

1 lllt1•s 
{uuf imprt1•u) 

vers 1u lll .Mars 
vers lu ao )lnrs 

vers le ~5 Mare 

vers le 23 Mars 
vers I• 20 Avril 
ver le 19 Mai 

(). 1. T (Compagnia Jtaliana Turismo) Orgenisa1ion Mondiale de Voyagea. 

h Malh1eu. 6 an 6 ·~ 12.-
C' o e, mon pam7 e • ·~ imaJOne t mois 7.- moi 1 

• le ne me -'!""f~ement d'être 3 mois 4.- 3 mois tl.50 

qu tlJe support ftl~ ~ 'faiit de C"t ::;===============::::!! ~CJnplacée, aong-HI - ::; 
aecent aip.i.toyé. 

le signe de l'authenlicile œ sur t..;~~~~~~~~ 
l'emballage el sur le comprimé 1 

Voyages à forfait, - Billets ferroviaires, martllmes et aériens.- fJO 01
0 

dt 

r!ductiou 1rir lr1 Ch11niiu1 Je fer ltal&tna 
S'adreseer à : FRATELLI SPEHCO • Quais de <Jalala, Oinih llihlun Han ~D-97 

T41. 24479 



4- BEYOCLU 

LA PRESSE TURUUE IlE CE MATIN 
Les Détroits 

M. Etem lzzet Benice Telève, dans le 
Zam•n, que d'une heure à l'autre. fae· 
-pe<:.t des événements change à Lond'fee.. 
Les dépêches qui .se succèdent 'Pt&en • 
tro.t, toutes, urne si.tua.don nouvelle. 

cS1 l'atmosphère d'un damo:er de 
guerre produite 6Uhitement pair l'occupa .. 
hon de la Rhénanie 8 est quellque peu 
atténuée, on n'a toujours pa trouvé la 
mesure qui :permettra de remédier au 
fait accompli qui a été cr.éé. Les réu· 
nions des pu.issamcea ai-gnat.aires de Lo­
carno. les décisions que .prendra le con .. 
eej} endTont, plus OU mo"ns. S)alr la VOie 

d'un .accord politique, à r.ég!em- <:.et inci­
dent. MatÎ!s i'J n ·en est PA!! mo~ns vrrab à 
1 OO 'r, que q~~ que soient les me, 
sures que lon ,prend'ra, quels que aoient 
les résolta-ts auxquels on p.arviendora. iil 
ne sera pa'> facile, par ces demi-mesiu~ 
1es d'a surer la •pa;x du me>nde. Le fait 
Que J' on parviendra à atténUC'l' Un inci­
dt"n.t donné n°e$t pa~ une garantie con ~ 
tre l'explosion d'tm Htcident nouveau el 
plus grave. 

La JYT"emière condition pour que l'Eu­
l'oPe et le monde ·pu:issent a' engaliter 
dans la voie de .Ja paix c'est. qu'avant 
tout. l'on demeure fidèle aoux c:ondi~·ons 
de. traités .,xista.nt>. Les malen.tendu.s 
qui eu.r~sent pt"ovicnnent tous de ce 
pomt. Il y a, d"""" le mon-de, deux grou 
q:>es d~Etats : les vain.eus et les vain -
queurs de la grande gueI1re. La ,,.arole 
dont la bouche des premiers ec-;t plC-:ne 
aujC>Urd'hu~ c'est : r éo:ail;té 1 

Ceux qui vai.lent dmi.scor à leur guis.e 
1 humanité, qui ont vécu quatre aan ... 
'R'.lantes anniées de gu~re et ont dé<pe.n~ 
tt de mJLlion~ pour réaJiseir la sihtation 
acttretle. se cabrent et refusent d'ad • 
m.ef.tte que le moindTe changement golt 

•worté à cette sltuation. 
Peut~être a·t-on raison de part et 

d'autre. 
Nous 90mmes sortis vaincus de 

grande guerre. mais vîotOTicux de !a 
guerre de l'indépendance, chairgés de 
gloi-ree et de victoires. Ce fait nous PCl"· 
met d~ comP1Tendre ~ deux h~ en 
'P'!'ésence et de n'adapter, PC>Ull' lio:ne de 
ce>nd.uite. que la sauve11airde de la pa.x 
et de I'humanit.é. Nous ne sa1.1rions ia .. 
mais préco.M.ser aucune qucrt:lle ean -
glante ni tirer profit d'au.c.un trouble. 

Si nous cherchons la paix da.rœ la .fi-

blème ava.nt t.rait à leur existence na.­
ti0"1ale. Les Allemands. eux, <>nt adop­
té le système consieba.nt à procéde-r p&T 

iitape. en profitant, au fur et à mCSU"re, 
de!! oc.ca:;ions Qui s'off,,a.ient à eux. Dès 
1lors. la remilitari!i!.tion de la 
zone neutre du Rhin con titue éga1le • 
ntent dans ce prograffi'l'l'lre uno étape 
la derrrjère. ~u1vant les déclairation9 de 
:\1. Hitler. 

Ce po:nt paraît, toutefois, dowtar:x. 
Avouons qu-e non t1eule:m.e la F re:ncf'. 
niais nous-mêmes, avons peine à Y 

c-î'OÎTe. On suro>ose QU' il -exi::t e encore 
un $(rand nombre d'aubres que lions que 

l'Allemagne, et für'out L<\llemas:ne du 
na1icmal .. soci.ali~1T1e. vise à résoucl:re 
~t r on ne peut rnême pas -prévoi-1 où 
oC\lvent s'arrêter ses T'CVendieations. En 
de-hors des quest:on5 qui l'i:nitéressent au 
Jourd'hui, partleu~ièrement. l'Allemagne 
nou"'?';t, par exem<ple. Je proiet d'rat•a 
que!? un jou·r ou l'iaiutre la Russie des 
S:oviets, ce qu:i, en soi. constitue un,e 
qtW.stion mondia.Je. Par le caractère i.1-
l'mité des buts qu'elle ?<>Ursuit. l'Alle­
m~ne nationa.le - sociaU~e a aldopté 
mr. at-tih11de de nature à n°.Îr.ll!ilpÎrCT con· 

f.:-nce à ipersonne. C'f'".st à le dangn 
rt. i ~·Allemagne ne modifie 'Pfl'S son 

tt.:.t:~.:ie. il peut mene:" à une grn.nde 
ca/a. troohe. 

..• !\près la faute de \'en 'l1es, corn· 
nti5e pc:ir 1es va'.nqueurs, J'A!len1agn_ 
1onne, par f'!On derinîer ge!.~e. I"ind.!ce 
~rune noui.·e-lle Faut~ qt/ el'" commt> t 
,..iJc-même. En dépit de la viol1Jion fJ.a. 
0 ante du pacte de Locarno. l'Angle -
tr-:'Te désire. néianmo~n!', uÎVTe une h· 
'Pt: de conduite pacifique et tiravai1lle à 
ccn~lier ·la situation avet: ]t":-s proiposi -
ticms all~mande.ci. qui ·PaT"a:Îa!'ent vis'er à 
':i pa;x. Sj le Reich a·dr l'A~leter .... 
-1.ens P:a tâche. !"affaire dt': la violation 
du pacle de LC>Ca!mo ooUl.lT.zt ftnm'ln<iu.a .. 
blrm~t être ré90lue d'une façon pa.ci 
fiaue. Dt" la t!orte. la rem:litairÎ•:ltion d 
la zone- rhénane poumra êtTe reconnue 
rn mên1e t~mry' <'Ille 11"on e.Ul'a '1" , .. t. l:t 
t"o~lid21t.ton d!..!! paix internat~~.> 

Les articles de fond de ]'"Ulus" 
-·~ 

L'amitié turco-soviétique 
a 15 ans 

délité ' respri.t des tTa.ité-s exi!!trtn1t'5 et H n'y il pas de doute qu'un des évé .. 
à ~ d~.i!'POOtWn.s. c'est parce QUe nemenls les 1.Il"' Jrrroor:Qr.ts d1~ l"his . 
n.OIU& \ voyons le prinelpc le plus !IÛr t.7Jrre <le.s Len.1p:t rnodcrnes es• 1 amîl:ié 
1JO"U'f le maintien et la .98Uvegardr d b tJrco-:10\t:ét que qui apporta du sruln1e 
paix . .1\gir aubrement, ce se:ra.:t fe:rmer ~t de la rêc~ât.f dans le Proche-Orient. 
le c.he~n à la paix et attiseir les B.SPÎ~ Les de;.ix rl-pul:-lique.~ révoh..-tinr.na:res et 
T.a.tions be'lliqueu"lcs des peuples en cet~ poµulaires ont diémontré que n.ême les 
te période où ils sont a1tmé9 jU!lq.u'at1x :inta:goniames ~-t':~ plus iTréductjhle . en~ 
ona:1t:"I, ,..._·giatréE par 1 Hiato.ire CO'lflm~ tradit"on-

Maia nous ne SOm!me5 ipa.s dtt" cMt:x: nel et héréditaires. p~uvent êtrf'." '"U :>· 

qui ne se 'fenden.t pas compte Que <'e 1 rimés lpaT une politique d'am'tié et de 
P'!~nciope comporte pouT nous au i d confiance. Ch3cun-e des ann~·::1 vécues, 
sacrifie-es. La Turquie n'a de l.i:tige ter- en augmentant cette amitié et cette 
ritoTiail avec aJUeun des Etat' voi "ns • c ..... nfiance t ntre nos Etats et nos maSIEICS 
mais il y a ta question de 1·a ~:r:ité populaires, a re-nd'l..I plus for•e l"amitié 
det Détroits et 'Palr.tamt de la .&:urité turco-so,·iétiQU<" paT 'la juxtapo~ition des 
de la n1eT Noire et de l.a Méditerranée ,:1rme~ts les 1~u naturels d.: continua .. 
- au~stion ardue : seule no.t.re si:nçéri- tLon et de .f,tabi1isation. E"!lt-i1 OC'I ilile. 
té et notre '°PUTf"t.é d'in!..entions nous per en ce jour hr:U<reux. de ne pa• tit rappe­
met'ent .de lœsser cette quest'on suiVTe t~r avt."c J~firenc.e de Lénin•'! Qui. de 
son cour nonnal d.ans b voie de la l'."oncert avec Atatürk. a cré~ cette ooeu­
paix et mo~·nnant notre 'Propîe TCTlon~ vre. r: de r.e pas ttndcre h">mnu.ge à. 
cernent. li suffit d.e rappder ce sa.C"rifice ~~a.li.ne qui. <:oJrmc dans to~t~.~ :~~ oeu­
et c:e renonceme-nt fPO\IT démontrer com vres de Lén!ne, aesura la r0ntinu:i!.ion 
hic'Jl rincère. combien P'Tofond est n.o- f"t le développement d.e cette oeuvTe e~ 
~ dé3ir de voir maintenir les trari.~ en fit une trad.~tion ? 

tels quels., ("es GU.OZ" l:nnées d'expérience 0r1t 

Fautc:s répe'tées démenti tou•es 1es insinuation• 11ue ron 

160 millions d'êaea. et l'aum-e Porès die CHRONIQUE DE L'AIR 
20 rn.illions. Dana nos r-eLati.OllS avec 
toutes les dulrcs na:io11.s, voisci-M.s et é­
loignées, nous 11oue inspiron&- des mêmes 
V'el'tus et de • même morùe. none 
grande amie et noua. Noue aibrinons Que 
tout ce qui peut être conaidéré comme 
une caruse die gt.ieJT.e peut ,p&J-Jaitement 
être écafl'té par une collLabo.raition étroi· 
te entTe les au.tles nart:iona. 

Consu.ltez .J'hiatOO'e du dem:ieor liè· 
cle ; vous n'y tllOUVCTeZ pas une aeu­
le J.ii:ne <>dmcttant ,]a probabilôté qu'un 
jour viendTait où ipo'\lR!OJ\t ceseer les 
lutLes entre les maaees populaires dee 
pays de l'Empire ~ T sa.rs et celui dee 
Su,ltans enturbaunéa otto:rniu.ne. 

La ~énération a.ctuehlc des de11Jx rpa.ya 
qui s' é-tlreint <lepcis quinze ans avait été 
élevée, dès le plus bu âf!", da.ns Ja 

L'aviation francaise 
La Fram<:-e e91t, d.e bea.ucou;>, k pays 

qui a le plus grand nombre d.'avions. eu 
égaTd à La auiperficie de aon torritoire. 
De même, si J' on comoaore les bulo:ebl 
des gra.nd.ee pll.188alniCea,on 18aperçoit que 
ce 1pays· a un budget aérona.ut:iqU1e consi­
d~le. Du<ant ces dertn:ières arunée1o 
grâce à la ferme volonté des C%-mimis· 
tree C:e r Ais', MM. Cot et ~ général De· 
.nain, l'avl.ati.on française a. pria UlJl esaol" 
ce>Midérable. 

A""""'vant, on d~t laviation è. 
la coopéora.tion avec les austiree annea. 
Ulténieuremen~ a'VltB.bon offensive et 

~il de sang . l'une de 1"aurre. Au· défensive compoaèrent .,., qu'on appel1e 
1ourd hui. 11 n y .a .pas \ln atoyen tusc 1 l'armée d-e J'a.ir. 
désirant autre choee que. ~ 9UOCèa, la' Clauification militaire. 
fo!c~ et la conti~tJon de !'oeuvre d~ Au point de vue oluoifica.tion mili­
Len1ne et d-e Staline, OOUt comme il tai'Te l'aviation $e diviee en traie pa.r-· 
n ·existe. ,pas un cito)'le.n aovJlétique q.ii t!M:e ': · 
ne nour.lSSe les mêmes déalril ,pour 1' oeu­
vre d'Atatürk. L'a.mi-tié 1tuaco-aoviéti· 
q.ue doit être considérlée in.on seulement 
du point de vue de Ia v...teu.r qu' eLle •e­
p: ' en.te .pouT nOUIS-'mêmea. m.ai.s aussi 
comme constitui'in·t une ILeçon et un 
~rand exemp\l.e pow- toutee lCSP natione 
du monde. 

1. - L'aviation de cbaaae. - L'avion 
d.e chaMC enGOre aotue!Llem.ent monopla­
ce a La. chaage de courir sus à l'a'Via­
tion ennemJe et de àé.fetndre r aviation 
amie. JI B1ttaque, en ouitire. Jes tr.oupes 
de teme et switout les coloruies et con­
voia en retrait-e. (A oet éga.rd. r avia­
tion italienne .n.oua a fourni des ensei­

Les 2 5 proc.h<:Unes années Qt le siè-
l , · t ... 1 _ _ l 5 S(r.cmenta pl'écieux au couT.s des opé-

c e a veruT seront 11.es metnes que .me.a • A'-'- 0 · 1 ) L' · · • 1 · l · . . fu ,1ahons en ,.,....,u.e nen•tai e. avta-
annoe.s ecou ees - . es gonera.~ tu-

1 
. d _c_ ___ '- · d"ff • t 

• - )'L -!.~:.. ..1. .t1on e CDillSSC l'caa\ÇA.18e, a eren s 
res. sauront a9prec1er .1l'CU"u.a.ge a.c ceux d' . . · ., · , • 1 t , .. .6 types avions Q\ll peuvent ~1va.1111er a-
ql.111. on. .. ;•ecu es e..rnps .prc&enu:a. les ineiMeure · ' 

Ankaœa éprouve aujoUJ'd'hui un at- vec;,,.~ ~V10nB 1 _etTanBgere. d 

h l f 
. . 1-.oUS J>OU!V()fl8 c~er : .t'C c em.air >. 

tac enLent p u ort que Jama.Ja pour ?60 01 t H. c .. · 
M 

L •type _ ., mo eur ll!IJ>&nO·.,.,iza. 
e>scou. e.t. tou~ c~e oon P'T<t!Pre =n· 500 CV, vitesse 380 km è. l'heure : 

heur, deSire vœr la ,revol,.1on-eoeuT """ I D · · D 3 72 ~ r- - • 
h 

. . · e c ewo1bne », - • m""'"eu:r \,.a.!110-

rac ever son C>UJVTe OO~ dans Rh' 14 Kf ·t 405 k 1 lm l • · • me et one, , V>ease m 
c ca e et a aecur1l'e. à !'heu.rie. Les c Dewoitme > D-500 

F. R. ATAY. et 150, équipés. tous les deux, de mo· 
~-~~~~--<~-----~~ 

BREVET A CEDER 
Les propriétaù-eo du brevet N ° 1 6 7 5 

ohtenu en Turquie en date du 2 mai 
19 32, et relatif à un c dispositif poUtr 

expulser le magasin e.t bloquer contem­
poœirement r obturateur des armee à 
feu automatiques au mo~ où la de.r­
ruière cartouche a été Ltrée *· désirent 
entrer en relations avec les industriels 
du pays pour r exploillation de letu bre­
vet s.ojt pa!l'" lioenc-e, soit pair ven·tic C11-

tièr1C. 
Pour plus amples renseignements. sa­

dresser à Galata, Per~embe Pazar, Aa­
l<tn Han, Nos. 1-4, au 5ème étage. 

BREVEl' A CEDER 
--<>--

Le. propriétaires du bn.vet N · 1 6 7 2 
obtenu en Turquie en date du 2 mei 
19 32, et relatif à Ultl. c extneteur pou:r 

}es armes à feu , déairent entrer en ~ 
la.t>ona avec les m........i. du paya PDW' 
l'exp,Joi,tation de leur b.evet, eoit pu li­
c-encc, eoit par vente entière. 

Pour plus amples renaeigneinenta. s'a­
dresser à Galata, Perl'Cfllbe Pazar, As· 
!an Han. Nos. 1-4, au 5ème éta11e. 

BREVET A CEDER 

teun Hiapano·Suiza, 12 Nbr& et 12 
Y ers, et faisaont respeotivement 3 7 2 et 
402 km. à l'heure. Le « Nieup<>rt >, 
1 2 5 CI. mole.Ur Hia?ona-Suiza 1 2 Y CT'E\. 

800 CV, v>toeese 400 km à l'h•u~e. 
L'élément principal d'un av.ion de 

chasee résidant Mlrtout dan.a sa vitesse. 
k. chiffres cités ci-deS!U• &Ont con • 
cJUIUltS. 

2. - L'aviation d'observation. -
En ce qui ooncerne ·l'aviation d'obsCT­
vation, .aim.si que les rm.iltiplaees de 
conlhat, nou·s pouvon~ .d~re qu'ils BOr­

vent à photographier, à reconnaitre et 
à mieux .a!Sllir.er ta d:éfen.se. ll!I cCMltTii~ 
bvent aussi au ,_r.églage ,d\arrt.illerif'.". a.u 

moyen de la T. S. F. et cC>OJ)èr""t ar 
"ec lïnfanterîe. Nous rpouVOI08 citer : 
Je ' Brêguet 2 7 >, avion de l(ratnde re­
ce>nn.a.>soanoe et de bomb..rdement de 
Jo<W', faisant 300 km à l'hel.lll'e, L'a. • 
v1on de riecO'lln.aismn.ce c Arniot , 
S. F. C. M. 122 RP3, équipé d'un mo· 
teur Hi.,,an-0·Suiza 650 CV, avec une 
vitesse de 200 km à l'heuore. L'R'Vion 
« Bréo:uet > mul.riplace, tyipe 4 1 M et 
faisant 310 km. à l'heiue. 

3. - L'aviation de bombardement. 
L"aviation de bombardement est 

en tout ca la pl"5 efficace. C est e!Jr, 
en effet, qui joue Ie .plu19 grand rô!•, 
ca'I" e~le s"iattaqu.e aux villes et iles anoéan~ 
tit. Gn matière d'aviation de bomb..rde· 

Les propriétaires 00 brevet Nv 1244 ment, la F""11lce <'~plus ~orte qu'on n<> 
obtenu en Turquie en date. du t-4 mar• le pense. Nous pouv01l& citer : I.." cA-
1933 et rela.t:if à c un. _ _.I de oûre· mi<>t> l 43M, hi.moteur Cnôme et RHô 
té pouir m.anoeuwe d'embarquement des ne K 14, bombaird.ier à grëllTlid Tavon 
munitions au moyen d" éléva.tema à wo~ d'action., commandé en :&éa!ie pair rE ~ 
dets >, dément entrer en ~ avec :at français, vitesse 320 km à l'heure. 
leo indu.striele du J>&Y• J>OW' !'exploita- ;uis vient l'avion c Marx:el Bi'.och •. 
ti<>n de J..,.. brevet, aoit, ·licenc ~ 10 du type cVerdun>, appelé aue!tl 
soit pax vente entti' • par e, • Citadelle Ve>lante >. vu le poid éle· 

Pour Pi"- j ere. . •• . 1 vé d' elQl>lœifs qu'il peut e!TliPorler. •11 
......., a.mp ee rense.ignernen-. s a~ f . • · 

dresser à Galata, Perfembe P"2llll'. p... a1sant 326 km. a l ~•·1re 
Jan Han, Nos. 1-4, au 5ème étage. Faisant suite à ces aivion1. llDUIS P<l'U-

vons citefr le c Fa.nnan , F-222, à mo­

Bl{EVE1' A CEDER 

\'IES DE POETES 

SE9H_JALIB IL__LA __ ___ 
A r époque où ~eyh Galib corn.mien·\ Istanbul 17 Man; 1936 

ça à p,oduiTe, c'est à dil-e cl.a.rus l" deu- (t:ours_..Qfllciels) 
xième moitité du 1 8ème 9ièc:be. ta poé~ 1 

( :llE"l 'ES e ottomane ae trouvait entièrement v 
souirnise à l"Jnfluoru:.e d.e Nabî. Il y a.V.ait Ouverture 
bien ,un g:rolllpe d'écrivains, qui en- Londres 6:!0.00 
te:nda:ient su.ivre la voie tracée par New.York U.80.21. · 
Nedim de p<éférence à celle de Nabt, Pari• 1~.Œl.-
mais l'influenoe de celui·ci s'accruit avec Milan lf)()ii_;{.~ 
Kodja Ragib pacha. Dans oo.n « Hüsnü· Bruxolles 4.72 -
A•k > CBearuité et Amowr), $eyh Calib Athènes 83.78.44 
pa1rle en term.ès moqueums des groupe- üenè\"e 2.4t -
ments l.ttéTaires formés dans les ..,.\les Sofia 64.44 95 
de café de .}°époque. Ces poéteraux, qu1i An1sterdnm 1.17.0ti 
(iffirma.ient que les poètes ancien Prague l~.2:!.B'i' 
av.aiient épuisé touis les wjets, que les \ïenne 4.23.g() 

Ma•lriJ b ~HO écrîvain.s contemPorains n'étaient que 
de pâ}es• îmitatetrnJ, et qu'enfin ils ét.alÎ."C'Illt BtJrlin l.U8 -
le:s seuls SUC.Ces!ieurs des ana~ns, cons· \'"arsovie ..t.2:.? .. ~ 

Budttpest '"'fi8.2~, ,f. 
1tituiaient le prenùer front enin-e·mi Que .07 

llueare•I llJIH7 Ri 1' 0 · GaiHb eût ren.ccmtré dans sa caaTjèr·~ 86 
li.t1térai1•e, et se composaient tous de fer- Relgrarto !{ii.04 • .t.t ·1'5 
'"e-nts admirateurs de Nabi. Yokohan111 1.70.80 '} 

:-'tockhulnt 3.1~.H:! a,I 
1 11 catir<' étroit Ull:\'ISE-; (\"•ntes) 

Or, Galli1b, qui avai1t étudii.é à fond toID::î 1 Al~hut \'e 
les maÎtTes de la poésie otltom.ane et QU..\ Loulfrus fil 7.- 621 

à en juger pa'l" ses que!lqUG poèmes en ~o?.··YC'rk I?':!.- 126· 
turc-lChagataï, connai98ait aW:llB:i Ne-! Paris Jtl4. _ 161· 
vai, s'était, égarliemont, farrul.iarisé avec 1 Mil au 100.- 16~ 
les poètes piersana teL que AttaT. Brnx<'lle& 80.- ~ 
Mevlamâ, Nizam', 1-liu..rev, Saib et part.i- Athène• :!:!.- 2'-
cul;èrement Sevket de Boukhara, oot.. Gen~ve ~tO.- 81/j, 
1la plupart de t'alce turque. Doué d'une ,..:;olla :!2.- i'-
Vt•s:e et puÎ!t!antc ima.ginait.on, Ga~ib sa· A1nster1IJ.u1 ~2.- SIL 
\.~:it fort bien Que! l'art rhidait toult en Prugue tl:J.~ ltJ.: 
tîer d-ans la perAOnata'li~é et la nouveau- Viuune ~2.- lf4. 
té. et point du tout dams lïmitaition. .\l.a1lrid 10.- 11 
Or, la la~e d•e>nt il di•pe>sait, et .le ca- Berhn :IH.- 1"' 
d·rie fixe et éti:roit de b. p'foeodie cla•i~ \'arlio\ ie 2'2.-
qwe n" offraient quelQUC .poss.ibJité dans; Budapest :l2.5; 
ce sens. · Bucure1:H 1 l.·-

Avant Lui, de gnande -poète8, au 
1 

BtJlgntLid 4î.-
cours des siècl·es. avaâen.t CTéé ~es spéci. 

1 
Yokohun1u a·~. 

mMls ;les pJu..-., parf.wits des dt.ve~ genr .Mü&cou -.-
r-<>étiques. li était donc impossible do ·'<uekhohn 31.-
81..1.Tpasse-r dans le cmeo.::nevi:t, le cgazel> ''r ~'Hl.-
ou l'ode des poètes de !"envergure de .\Ioci 11iye -.-
füzuli, de Baki, de J efi O'U de Ned:m. nauk- nuts ~3-l. 

Il lui faillait donc sortir h°""' de ce ca- 1 FOl\US PlJULH;S 
die ; mais le m:lieu où il viv!Ut l1IC k llcrulcrs cours 
1
ll.4 perme!ta:it pas. ma:}R'Jlé tOU1t 90n l)\Jf:!1- I~ llaukulii 1uu purtuUrJ 

E<.:.nt ta·loent. j 11 Uaukaiii (11ou1iuuld) 
1\~)\'lllt•ur : litigiu Joit tuLac.i 

La culture domiina~l1e de s0«1 temps: Hvn1011tl N1·k.,ar 
ne permettait guère l'existence d'·un.e ••ot'iijté !Jt>rovll 
cc.·nception doe l'arit ou de La poésie Qu.: Si1kutil1u.)·r1.\ a 
ne s'accordât poi:111t avec 1.a ·Lirttératlure Tran1ways 
isli\mÎqu.e cla9'91iqu.e. P·r~s enttre ces obsta- :-iociété llett ~uai!t 
cl>t"S. d"une part. .et, c:Le l'autre, le désir 
de créer à tout prix quelque chose de' 
neuf, Ga!.b traver!Jl une lon-gue ?ério-

1

: 
de dïncerti-lude. au cou.ra de laqu .. · 
ll trt"r'Cprït même de cornposier deg 'P ' l 

Les Bourses étrangè 
Clôture du 17 Mars 1 
UOl'llSE d•· J.Oi\llll~ 

nie.. ... en turc PU.r. 1 15 h. 47 {clùl. otl.) lM h. 
Il éprouva i~u'à lta f.ù1 l'a:mertume

1 
New-York 4117Ni 

de ne pouvoir dimposer de moyena cf'elt-1 Pari" 7-1.t'.15 
î-:e ·<>n assez puiS!IBlnts pour J!Ui. Herlin 12.80 

. Mai-"' son talelflt m.a~~i~iqu.e lui offri11' A1n~teritao1 
u la Jon~c La po!tSlhiifate de- Sf' frayet" Brux~llfl~ 
une voie nouvelle. 1 Milan 01 .ai 

to.1370 
520. 

H est cert.,;n que $eyh Calib a é1'é Gen!ov• 
un novateur dans la Poésie ot!'O'lTllal11e : : Alhènes 
n1ais ·un no,vatt.ur à J,a man.ièr·e de Baki HOltHS.t<: <le PAtUS 

~ 

a Han11uA ()tt.un1ane 

ou de Nedim. Turc 7 112 IUH.'-1 

On ne pouvait du r•e·te exiger da­
vantage de lu·i. D'autre .pa1f!t, c'est corn 
nll'lttre uin.e errt:ur que de con!lid.drer 1 

Clôture du 17 Mars 
not:HSE tic !Sh\V-\'Oll 

Lonr1res 
c Hüsnü-Ask >- comme son meillecu. J Berlin 
ouvrage : b pu' "8.nte peraonnaiité de t 
Gahb, soo talent, on les T1etrouve 11IOll'I • 

seulement da'floS c Beauté et Amour ,, 

\m~teir1lan1 

l'arle 

matis ,...,,.; daŒIB la P'lutPatrt des poèmes 
\1 ilttD 

cp.::Î co.rnposent san c Divan ,, dans aes 

4.U7~5 

40 .. jU 
tibA8 

H.fU.li 
j .\J\J 

(Con1111u111 l{ ué 

« Gal'JCI • et s~s od1CS. 1 - · 

Sevh Gal.b. que !'on peut considlé- · 4e plUll doué de 
,.,... - excr-ption faite daJillSI une cetTai­
ne me""'' d' lzzet Molla - ce>mme le d~but dlU a voulu 1épano1c dans , e monde .cntlle!T 

A prop<>s d<>s traités de l'a'!"l'èS·l(Uer· au sujet des Soviet> et de!\ T ur~•. Ces 
t'e, M. Yunus Nadi éor.it, da.na le Cmn- quinze années d'ex.périen.c.e ont ""f'ndru 
huriyet et La République, QU" POUT iu- nduques •ou, es les m"'lve·:1ll.ances visant Les propriéta.rea du brevet Neu 1686 

b . 'f · · 1 · • d obtenu en 'fur~ui.e en. "-·- L 2 mai 

teur Gnôme et Rhône 14 K.R.S.D .. le 
c Farrma.n > 2 71 avec ies mêmes mo­
teurn; Ql\IC le 'J)réoédent, et une vitesse 
E'UpérÎeUre à 250 km. à l'hetne. Po1t< ~e 
pas alllon.gcr im.i .. tilement oette énum,éra­
,l'ion passions .su:r le « Lioré et Oliv;ICT :t. 
le « P-otez >, etc ... 

dt":rn·!er g-rand poète de •lia :Poésie otito· 
n1 n,n,e, exerça sur r éva1uti-on die cellie-ci 
un.e- influence que s"efforcère.nt de ·pe1p~­
tueT Jes admirateur.s et loee direip}E'i.; 
Q~-1°iiil k"issa dernrièrc lUii. L'.influence d~ 
!;kyh C..lib e-st manif.,.tée daon• I' oeu· 

~et com 1en opprC891 ct&lt 1 e traite e à <.Téer des na,tagoni-Bmes d'int&f:.ts en4 ""'" mwc QU 

Venarlles, pour d'Allemaane, il wffit Ire les d~ux Et- isou11 de la R&volu- 1932 et relatif à un c diçositif de blo· 
aux Turcs de AC souvenir- du traité d.e. Lon. 11 C'!lt <..entaân que lea prrÏnr: .... .atx cage en position de ~ die il'ob· 
Sèvires. · · fùn<lcr'lt nts c1f'! cette oeuvre i-t~cl!.e tura.teu:r des armee à feu automatÎQUCl9 

1 - - T • · fr' · à prise de gaz > désirent enuer en re, 
CL.Cl9 IJD"'Ca, cc:.r1t notlre con ere. a- gc~nit ..:o tltués tpaT 1a morale. la vertu l . 

v;Üent reieté le b'aité de Sèv:r,,,. aloni .: l'1déalmne rn:blirne d<>s deux Téiti· tb°J:,; avec les iaduatrie.le du p&yl pour 
qu'fl était encore à r état ~h-ryon:na.1· ln~ qui ne <lemMldenit pas aa7e ch~e .;,x:p tatJ.on de Jan- buevet, soit pu 
re et. recourant aux armes, dès le.si prc· que de dor.iner du calme. du bien~être 1 encc, 80it par vente •entière. 

E.n d.éfitl!itive, nous con:staitons que fj 

l'Eba.t français dépense deux mil'.erds 
pour son aviation, il ·tient à avoir la 
suprématie die rw. comme d*au..,,..e 
tit=nnent à être les maitires de lia mer ou 
de la tttn:. 

\'Te de Nevyir Dede. d"Aynî, d'E:.ru ôdlà le Tanzimat, et qui a tJJi 
D<de. de Pertev, de Dânis et m<-TlM' 1 de l'admiration de p~ 
ri Arif Hikmet, -et tous oes écriva.inr.;1' tiona de Poètes jUl8Que même à 
on1t composé de .n.ombrieux poèmes à' nMms temps, d.omeurera une d'lll 

n1ie-rs inetants. ils avaient .trouvé la pos .. et de la proJpé::té à ces deux fractiona I PoUT Plus amples ren1N:.ignements, aa~ 
aib.d.ité de résoudre le redoutable pro • <le l'hur.1<ini•" U?c, l'·.ne eot ,j,. olua d<· dreoeer à Galata, Per,etnbe Pazar, p... 

'> loouomo:e de cd1Ui qu'i.Js considén•;..,,,t 11;ran<les fi- de }a poéoie 
1 • ' 

AJeunclre Michaelidès. 
comme eur maitre. ' ottomane 

Mais le succe99Cur le pb direct et · _ __ lan Han. Nos. 1-4, au jème étage. 
------ --- ~-- ------ ~-·--· ·--- -·-----

FEUILLETON DU BEYOCLU N° 60 Ah 1 lu m'ennui.ee à ... fm J Je famille lourda.n-Ferrièra. mande JPardon de VC>US laifser à la 

Son Excellence 
1 
ne au.is pas un père bai:rbieire ; je .U:., Elle ~vaiit donc qu'il nie re•v"Ï~ndrait porte.. MonflltU"" m"en voud1rait de ne 

1 
un homme d'affairea PNctique • qui pae à !'bôt& P•• vous avoir fait attendtre. Veuillez 
ne laine riea ..., h8MO'd. Si tu te mete Et, n'ayant ipréoyu d'/a1Vanoe avec entrer, je vous •orie. Entrez donc ... 

1 avec elle conmo moi... lui ...ucun •....dez-vouo. elle venait d'.,I· Elle s',,ifa:Tail, re"1)ectue'l>oement, et 

chauffeur mon 
C'ett bon .1 c'eett bon 1 j le • .m .. me tlui four.n.ir lee explicatifl<la ave·; tar.t d'~m,p.reaoement, que Mi'h"l. 

- Je CTOJs agair pour eoin. .bien. PTOmlacs • Je eut uin \.'agu~ sourVre. 
- J'en auia Persuadée. j Une femme, MSeZ jeunie, vint ou- Celie--c.i, comme Nathalie Piétriovne. 
- Alors, ne me reproche fien. 

1 
vrir à aon coup de .annetitie. à Pacy. f*lva-it ce que aign "fWt eon nomn 

Par MAX DU VEU~tr:~· .. 
- &amine, tout de même, mon oà· - M<>Mioeur lebonJ<Y ~ demanda- pour le j<vnc Russe. 

iection. t-elle. - .Je nr. pouvait pas deviner, ex-
- Elle ne vellt rien dWre. - MomJe111 n'est .pas là. en ce mo~ pJiqU<"Ît encore la. jeune femme. L'autte 

XXIX 

\lalhe~ent, car elle n'ose· 
rait plus nous en tP&'l'lea. 

- ~rant mieux. je n·a~ pas à re­
fuser . 

- T ,z.nt pts., ca.r nous n.e eaUll"IÎIOne 
Tien ·. et il cet <Üffieile d.e oie défend•e 
contre u.ne cho:H"' qu'on ignore. 

- Ah 1 évtdernm<rnt, è. ce po; .. t 
,1e vue 1 

- A un autre auesi. c'est que ~el. 
lement, ci.! ··~iuait du bonheur de 
Michelle, ie veux oro:ire que ltu e:r.ami­
nera.s r homme de son choix avant de 
le ?epOUltliK. 

- N<>n, 1'il était ....... fmitune 1 aJ. 
firma+ li! en êlevant la voix. 

- Chu11 1 ne crie - '1IÎ fwt. Je ne 
ticn.s pu i ce qu' el.Le en.tende ce q.ue 
nowr dia<>n.s. 

- Tu me fuls bouillo'11!er avec -

1 conce-Nions 1 
- Alors. elle a r-8Û.90n. eette enfant. 
1'..t. fortune eat une grand tn81Lhair pC>Ur 
e!le. 

c ·ru r,· as pa.s regard1é d'&u3!i nr~ 
quand tu as épousé sa mère. Et moi 
même, je n'ava:is .pas de m..ilLons à t"a,p 
porter Qtt'\l\lr'Ai tu es venu demander ma 
niain. 

- Les con.d:itiorut ne sont paa les 
même.s . .le ne lW TCfuse rpa~ Je droit de 
cl.oisir ... je ne lui demande que de faO.­

- N'en parlon. J>lwr. mmt. so;,. .. M. Alexandre étaôt méconten! 
Ma:is, malgré le J..ngeme<IL de CDll· 1 Il y eut une t..i.Ie clécepttion ...,. le vi- parce que j'avaôs laiosé une d;ime amver 

versation, le cervea,u ®' père ua • 1 R11e de la jeune filk que la femme de jusqu'à lui. 
vaillait. cbambre cnlll bon d'ajootcrr - Je ne 'i>CJ\$e PM quoi vo°" lt'Tonde 

Et <,uaud, da.na la. nuit, en gagn.Mlt - li ne _.. ,peut • êtire !PM lonf! • à mon füÎ-et. fit Michelle, en 9C>llrianit, 
sa chambre, il passa devank la .porte tem.p.., 1.1bse-n&. heureuse dt- cons-tater que les paroles 
do sa t~Llc, il s'arrêta. : - Il ~ œ.ntré de Lond.re, cette de la femme s\aiccord.aiienit avec ce Que 

- E.•sayez donc de Jaire le bon- nuit, n'est-ce pas ~ lui avait di• Molly. 
heur de vos en.fan ts, ~ommela-t-il. - Oui. mad.ame. -· Oh 1 je eais bien 1 H y a des se. 
Qui nle dire jama.ii& cti qure cetite ~am.ine -- f.'..t j} ne voua Ill chairRée d'aucu- nlaÎr.es que Monsieur a prévu la venue 
a dans la tête.... ne comm.iuion e.i l'on vmait à I.e doe~ de l\1ademoiseHe. 

ll'l.ander f E•!e s'c. ... rrêta et, mont.ra.mit Ull"'I bouquet 
XXX - Nan. d ... 'ln.s un va..w., sur cne table·OOneau. 

- li ,.·a pu té~oruE. non plus, - Je dois, toue ·les jours, Tenouve-
re .on chc.'lix parmi ceux que f estime dû.- 11 était dix heurs du matin, Quand 
l(nes d'tlle. Je lui en ai déjà p"osemé Michelle, un peou gra.•ie. mais l'air déci-
qoelques.una. dé, eollllla à ,[a Pollt.e c'J.e l'appartement 

ce matin ~ J'attendais un peu une com· Ier ces fleurs à fintention de Made-
municalion. moiseJle. Cette •précaution a servi à 

- Si Maidlmne v.,..t '™' dire son ciuelque dio.se, puisque Ma.demoioelle 
nom ) f.i;t la femme que J'cxtrêm~ dis· est venu. S'ils ne lui plaisent pag... de John. 
tinction de:. Micheae ip81raissait trou- Michelle toœte Tougo.issa.nte, eut un 

bler. sourire ému. 
· -· Je euie Maclemoiaeile Jourdan- Aprè! la ~ande orioe de déoes · 

F emères. poir. qui f avait secouée, au 9Uiet de 
L'autre eut un mouvement d

0

ave ~ John, toute preuve d'amour de ce4ui-

Je lui en trouvexai d'autre.. Par un laconique tiélécnunme qu'il 
Jl.fai• peut • être celui qu'eY.. hJt avait adressé, de Ltm<l•es. avant de 

auTait voul.u agréer étatit~l pa.nni roux prendre le chemin du ll"etour. die était 
que tu as éconduit ~ 'ceorta.i.ne qu'il éta·it UTivé dans la 

Dana ce ca~ tant pis .pouir nuit. 
lui. 

1 ant :i>ia PoUr elle AUlllÎ 1 
Avant aon départ, le 

avait pris définitïv. em ,ent 

jeune R.-e nanœ eu.rpriae. ci ,}ui devt'nait 41rèa ~ieuee. 
congé .de Ill - ûh 1 mademoi.ale, je voua de· Ellie alla vera lb fi- .., choiàt 

une et l'atrtacha à eon 'cOlf'IJld6• 

Puis. die regarda au!loutr d' 
- Je euis ici ohez M. 1 

s" iin forma-t-eN.e. ,...__, 
- v<Ull. 

IV1ichelle &avança. j\Mqu'au 
,)a ;pièce que I• femTrW> a>V,.;t 
comme étant la chambre de J 

C'étMI ei:rnple, 9&nl aucun Io#" 
confortable, de han goût et 
ment eo.Î:$rné. 

Cela lui 'PllTUt net et • 7-:..tfl. 
comm.e t~e la pereonne du ï-'' 
Ve, 

Mich~ 6voqua, «llant et " 
tr<> cea - la fière et ca1'nwe 
Sacha. ·. 

Elfe en ..._ là de se1 Téfle-t 
elle ii>ftÇut le bruit métalli<l'll" 
ee:<PMtout d"""" •la 11e1TUre. 

Elle .., xetooi:ma et ~ Joiil' 
vr.stibule. 

Il ne l'a'Wcit ,pu aperçUe ~ 
chait ~Il chapeau à ll!W> pe~ 
visage pan."l empcrunt cfune 
!ancolie. 

M. BABOK, Bu_.,j, 
91•.._"'iJw Ha - T...,.,. 


